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INVITATION AU VOYAGE
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INVITATION AU VOYAGE - Radda in Chianti, dans la province de Sienne.

© Martino Balestreri
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Benvenuti in Toscana e Umbria !

Si vous cherchez la dolce vita, nul doute que vous la découvrirez en parcourant la Toscane et l'Ombrie, deux régions fascinantes où l'on se laisse bercer par de hauts coteaux tavelés du vert des cyprès et parsemés de cités médiévales.

Fidèle à sa réputation, la Toscane enchante car elle forme un ensemble harmonieux depuis le plus petit hameau jusqu'à Florence la Magnifique. Cette osmose entre l’art et le paysage constitue probablement le socle du pur chef-d’œuvre d’une humanité subtile, intelligente et très attachée à la beauté. Cet épanouissement suprême, accompli à la Renaissance entre 1300 et 1500, pose les bases de l’humanisme, notamment incarné par le poète florentin Dante. Connaisseurs, amateurs d’art et autres historiens viennent depuis des siècles suivre les traces de Léonard de Vinci, Michel-Ange, Botticelli, Giotto, Brunelleschi ou Vasari, pour explorer ce territoire qui a tant à offrir.

La discrète voisine de la Toscane, à l'écart des sentiers battus, est une région fascinante et méconnue. L'Ombrie, cœur vert de l'Italie prisé des connaisseurs, se découvre au fil de petits bourgs médiévaux cachés entre vignes et oliviers. Une destination de choix pour les amateurs d’art, à l’image de sa capitale, Pérouse, dont les origines remontent à l’époque étrusque.

Gourmets et œnophiles ne seront pas en reste, loin de là ! La cuisine, généreuse et délicate, vous fera (re) découvrir les saveurs authentiques d’un riche terroir. Cèpes, truffes, safran, huile d’olive… Une tradition gastronomique ancestrale qui regorge de plats typiques, telle la fameuse bistecca alla Fiorentina, accompagnée d’un chianti. Une certaine idée du bonheur ?

Alors préparez-vous à une délicieuse douceur de vivre, car la Toscane et l'Ombrie sont l'antre de la dolce vita, cette agréable et unique musique à l’italienne. Hédonisme et paysages émouvants donc... Buon viaggio a tutti ! 



Les plus de la Toscane et de l'Ombrie
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PORTOFERRAIO - Vue sur Portoferraio.

© MasterLu – iStockphoto
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Berceau de la culture occidentale

Beaux-arts, littérature, pensée politique, spiritualité... La culture occidentale serait bien différente de ce qu'elle est aujourd'hui si la Toscane et l'Ombrie n'avaient pas vu naître Dante, Giotto, Saint François, Michel-Ange, Machiavel, Puccini ou encore Modigliani... Ces grands hommes ont tous profondément imprégné les lieux où ils ont vécu et révolutionné leurs domaines d'action. Il est facile et tellement fascinant de marcher sur leurs pas dans ces régions où le temps semble parfois s'être littéralement arrêté...

Florence, une capitale chef-d’œuvre

Cité des Médicis et capitale de la Toscane, Florence regorge de trésors d'art et d'architecture. Sa concentration de chefs-d'œuvre a de quoi faire tourner les têtes et vous transporte, sans crier gare, dans une fête de l'intelligence. D'après l'Unesco, près de 60 % des œuvres d'art les plus importantes du monde se trouvent en Italie, dont la moitié à Florence. Sans doute l’une des plus belles villes de toute la péninsule, Florence n'en finit plus de faire rêver ses nombreux visiteurs. Difficile de lui résister !

Une nature riche et diversifiée


Loin des villes, le charme de la Toscane et de l'Ombrie ne s'évanouit pas, bien au contraire : la nature éblouirait même le plus citadin d'entre nous. Des collines dépouillées de la région de Sienne aux perles de l'archipel toscan, de la quiétude du lac Trasimène aux sommets enneigés de l'Appenin ombrien (le mont Vettore culmine tout de même à 2 476 m !), le voyageur n'a que l'embarras du choix pour se ressourcer loin des embouteillages.

Une grande réputation gastronomique

Tant la mer que la montagne offriront de bonnes surprises en matière de gastronomie. Destinations pour tout épicurien qui se respecte, la Toscane et l'Ombrie sont réputées pour leur cuisine raffinée, élaborée avec de savoureux produits du terroir. Les menus de terre et de mer se disputeront votre préférence le soir, après un trekking dans la Garfagnana, une randonnée en VTT sur le mont Subasio ou un long bain de soleil à Orbetello ou Elba… Des régions qui se visitent autant qu'elles se savourent !

Clichés ? Qui a dit clichés ? 


Le klaxon d'une Vespa, le passage d'une business-girl florentine montée sur talons Ferragamo, un regard caché derrière des lunettes D&G, ou celui d'un beau « garçon d'Italie » au charme intemporel vous plongeront bien vite dans une rêverie contemporaine et plurielle, celle d'une dolce vita mystifiée par le cinéma italien et par ses icônes (la belle Ombrienne Monica Bellucci, Beatrice des temps modernes en tête), celle des mélodies enjouées fredonnées par les pizzaioli et les ouvriers (des airs fort différents de la tragique complainte de Madame Butterfly !), celle du farniente et du soleil, un verre de Chianti à la main – ou un negroni… Au diable les clichés, pourvu qu'on savoure l'instant présent.

Un voyage initiatique

Prenez votre bâton de pèlerin et, quelle que soit votre quête – la soif de spiritualité, de découverte ou de Chianti – empruntez la via Francigena, un des nombreux sentiers de montagne ou à travers les bois, ou encore une des routes des vins (celle du Chianti est loin d’être la seule !) et apprêtez-vous à revenir de cette expérience initiatique transformés. Les paysages magnifiques que vous traverserez, les églises romanes dont vous franchirez les portes, le contact direct avec l’histoire et la culture, l’énorme vitalité des habitants de Toscane et d’Ombrie, sont autant d’éléments qui rendront votre voyage inoubliable. Et si les chemins de pèlerinage traditionnels ne vous enthousiasment pas plus que cela, libre à vous de découvrir ces deux régions en deux-roues (le très prisé vélo ou la célèbre Vespa ?), en voiture, en bateau ou… depuis la terrasse d’un bar. Une autre alternative, enfin, est d’attendre patiemment l’illumination sur un transat bercé par le bruit des vagues ou le piaillement des petits oiseaux sur le bord de la piscine d'un agritourisme… Une initiation aux plaisirs simples de la vie pourrait très bien commencer par là, après tout !



Fiche technique
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RADDA IN CHIANTI - Radda in Chianti sous la neige.

© Martino Balestreri

[image: ]






Drapeau italien
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Drapeau italien - Drapeau italie



Les Italiens se seraient inspirés du drapeau français, suite à la campagne napoléonienne, menée dans la péninsule. C'est ainsi que les couleurs utilisées sont identiques à l’uniforme vert, blanc, rouge des Lombards, ralliés à Napoléon. D'autres avancent une origine littéraire. Dans le 18e chant du Purgatorio, Dante décrit Béatrice en utilisant ces trois couleurs, symboles des vertus théologales : le blanc pour la foi, le vert pour l’espoir et le rouge pour la charité. Le drapeau est adopté par la République cispadane en 1797. Abandonné à la mort de Napoléon en 1815, il est repris en 1861. L’étendard dans sa forme actuelle apparaît lorsque l’Italie devient une république en 1948.






Argent

En Italie, la monnaie est l'euro (€).

Idées de budget

[image: ] Petit budget : 40-60 €/jour. Hébergement en auberge de jeunesse ou agritourisme, petites trattorie typiques pour se restaurer. Les plats de pâtes au restaurant sont souvent à moins de 10 € et assez copieux, mais n'oubliez pas qu'il faut ajouter à la facture le coperto (2 € en moyenne/personne). Autrement, les pizzas, focaccias et paninis sont disponibles partout pour des prix très accessibles (à partir de 2 € environ la part). Pour voyager, le train et le bus restent des solutions pratiques et économiques. Les plages publiques sont gratuites.

[image: ] Budget moyen : 80-100 €/jour. B&B, hôtel 2 ou 3-étoiles, agritourisme. Certains couvents proposent d'agréables chambres en ville ou en pleine campagne, avec possibilité de table d'hôtes. Pour un repas au restaurant avec plat et dessert (ou entrée) et une boisson, compter au moins 20 €. A Florence il faudra sélectionner ses visites.

[image: ] Gros budget : 140 €/jour et plus. Hôtels de standing, résidences d'époque et restaurants gastronomiques pour vivre la dolce vita version luxe.



La Toscane et l'Ombrie en bref

[image: ] Capitales : Florence et Pérouse

[image: ] Superficies : 22 987 km² (Toscane) • 8 464 km² (Ombrie)

[image: ] Langue officielle : italien

[image: ] Religion : catholique

Population

[image: ] Nombre d'habitants : 3 752 650 en Toscane • 894 760 en Ombrie

[image: ] Principales villes de Toscane : Florence (381 030 hab.) • Prato (191 000 hab.) • Livourne (159 540 hab.) • Arezzo (99 430 hab.) • Pistoia (90 540 hab.) • Pise (89 520 hab.) • Lucca (89 290 hab.) • Grosseto (81 830 hab.) • Massa-Carrara (69 830 hab.) • Sienne (53 940 hab.)

[image: ] Principales villes d'Ombrie : Pérouse (165 670 hab.) • Terni (112 130 hab.)

[image: ] Densité de population : 163 hab./km² (Toscane) • 106 hab./km² (Ombrie)

Economie

[image: ] PIB : 106 milliards d’euros (Toscane 2018) ; 23 milliards d'euros (Ombrie 2018)

[image: ] Répartition de la population active par secteurs d’activité : agriculture 2,6 % ; industrie 27,8 % ; services 69,6 %

[image: ] Taux de chômage : 12,6 % en Italie ; 9,2 % en Toscane ; 10,3 % en Ombrie

(Source : ISTAT 2018)



Téléphone

[image: ] Téléphoner de France en Italie : composer le 00 39 + le numéro complet, avec le 0.

[image: ] Téléphoner d'Italie en France : composer le 00 33 (ou le 00 32 pour la Belgique) puis le numéro de votre correspondant sans le 0 initial.

[image: ] Téléphoner d'une province à l'autre : composer l'indicatif complet de la province puis le numéro du correspondant. Les codes des chefs-lieux sont les suivants : Florence (055) • Lucca (0583) • Orvieto (0763) • Pérouse (075) • Pise (050) • Sienne (0577) • Spoleto (0743).



Décalage horaire

L’Italie appartient au même fuseau horaire que la France, la Belgique et la Suisse. Au mois de mars, on avance de 1 heure et, en octobre, on recule de 1 heure également. Le décalage horaire avec Montréal est de 6 heures.



Formalités

[image: ] Citoyens de l’UE et citoyens suisses. Pour un séjour inférieur à 3 mois : carte d’identité ou passeport en cours de validité. Au-delà, il faut faire une demande de registre auprès de la commune de résidence. Voir les conditions sur le site : www.poliziadistato.it

[image: ] Citoyens canadiens. Pour un séjour inférieur à 3 mois : passeport en cours de validité. Au-delà, demander un visa à l’ambassade ou au consulat italien le plus proche ou bien se faire délivrer sur place, par la questura, une prolongation de 3 mois (rarement accordée).



Climat

[image: ] Le climat toscan varie en fonction de l'endroit où l'on se trouve : à l'intérieur et au nord de la Toscane, il peut faire très chaud en été (Florence est une des villes les plus chaudes d'Italie) et, en contrepartie, assez froid en hiver (il n'est pas rare qu'il y neige). Le littoral bénéficie d'un climat un peu plus modéré.

[image: ] Le climat de l'Ombrie est comparable à celui de l'arrière-pays toscan. Les températures varient principalement en fonction du relief.



Saisonnalité

Il est conseillé de visiter la Toscane et l'Ombrie au printemps et à la fin de l'été : les mois les plus agréables pour visiter ces deux régions sont les mois d'avril, mai, juin et septembre. L'automne est assez pluvieux et, en hiver, il n'est pas rare qu'il neige, ce qui, dans des villes comme Pise ou Florence, est susceptible de provoquer quelques désagréments, tels que vols et trains retardés ou annulés… Le plein été, surtout à l'intérieur des terres, est à déconseiller aux personnes qui supportent difficilement les (très) fortes chaleurs.



Idées de séjour

Voici quelques idées d'itinéraires à travers la Toscane et l'Ombrie : séjours courts, moyens et longs, pour tenter d'en découvrir un maximum d'aspects. De l'arrière-pays à la côte étrusque, le voyageur découvrira les grandes villes d'art, des endroits pittoresques moins connus, une cuisine savoureuse, un artisanat délicat et un savoir-vivre. Enfin, quelques idées de séjours thématiques sont présentées car, en Toscane et en Ombrie, il y en a vraiment pour tous les goûts ! 



Séjours courts



Un long week-end à Florence : pour les férus d'histoire de l'art

[image: ] Jour 1. Débutez votre séjour en vous laissant imprégner par l'ambiance de la ville. Flânez dans les rues et sur les places : la Piazza della Signoria et ses légendaires statues, la Piazza della Repubblica et ses cafés animés. L'après-midi, longez le fleuve et passez le ponte Vecchio, véritable symbole de Florence, pour découvrir le quartier de l'Oltrarno. Le majestueux palazzo Pitti vous tend les bras, et l'on peut notamment y visiter la galerie Palatine qui regroupe des peintures de Raphaël, Véronèse, Botticelli... Les somptueux jardins de Boboli sont juste à côté et méritent évidemment que l'on s'y attarde. Enfin, la montée au fort du Belvedere vous offrira un très beau panorama sur la ville.

[image: ] Jour 2. Impossible de ne pas visiter la galerie des Offices ! C'est l'un des plus importants musées de peinture au monde. Les plus grands chefs-d’œuvre des maîtres italiens y sont exposés : La naissance de Vénus de Botticelli, L'Annonciation de Léonard de Vinci, La Méduse du Caravage... Le bâtiment voisin, le palazzo Vecchio, avec son célèbre beffroi, est également à visiter. Les salles ornées de dorures, fresques, boiseries et plafond à caissons sont de véritables splendeurs.

[image: ] Jour 3. A ne surtout pas manquer également : la cathédrale Santa Maria del Fiore, ou Duomo. Admirez sa façade en marbre polychrome et, une fois à l'intérieur, levez le nez vers les magnifiques fresques de la coupole. Les plus courageux entameront l'ascension du campanile pour profiter de la vue ! Juste en face, on trouve le baptistère de Saint Jean-Baptiste aux portes en bronze doré (les panneaux originaux sont à voir au musée de l’œuvre du Duomo). En empruntant la via del Proncosolo, vous pourrez rejoindre le musée du Bargello qui abrite des sculptures de Michel-Ange et de Donatello. Enfin, arpentez la via dell'Anguillara pour aller contempler la basilique Santa Croce.

[image: ] Jour 4. Visitez la galerie de l'Accademia, où est conservé le fameux David de Michel-Ange, mais aussi de merveilleuses peintures gothiques. Enfin pour terminer votre long week-end par un bain de foule et faire quelques emplettes, n'hésitez pas à faire un détour par l'un des marchés de Florence comme le Mercato Centrale, le Mercato San Lorenzo ou le marché aux puces de la Piazza dei Ciompi.



Un long week-end en Toscane : à travers les joyaux du Patrimoine mondial de l’Unesco

[image: ] Jour 1 : Florence. La cité des Médicis mériterait qu’on lui consacre plus qu’une journée tant elle offre de richesses à découvrir. En une journée néanmoins, le visiteur peut déjà avoir un bel aperçu de la capitale toscane. La visite commencera, pour l’esthète, par un passage obligé à la Galerie des Offices dont les collections séduiront également les non-initiés. Au cœur du centre historique, la Piazza della Signoria, le Palazzo Vecchio, le Baptistère et le Duomo capteront toute votre attention. Pour éviter le syndrome de Stendhal (voir à ce propos le film homonyme de Dario Argento), vous irez prendre un peu d’air le long de l’Arno et vous promener et/ou faire du shopping sur le Ponte Vecchio. Une fois sur l'autre rive, vous pouvez continuer votre promenade jusqu’au parc du Giardino di Boboli. A voir également : Santa Croce et Santa Maria Novella.

[image: ] Jour 2 : Lucques et Pise. Florence – Lucques (80 km). Arrivée en matinée à Lucques. Promenade sur l’enceinte fortifiée (passeggiata delle mura) et dans la ville. A ne manquer sous aucun prétexte, la Piazza dell'Anfiteatro, qui a conservé la forme de l’antique amphithéâtre. Visite du Duomo (cathédrale de San Martino, XIe siècle) et de la basilique de San Frediano (XIIe). Shopping ou visite du palais Pfanner et de son jardin à l’italienne. En début d’après-midi, départ pour Pise (25 km). Si vous arrivez en train, faites un détour par l’église Sant’Antonio Abate (à 500 m de la gare), où vous pourrez admirer sur sa façade la dernière fresque réalisée par Keith Harring en 1989 (Tuttomondo). Poursuivez ensuite en direction de l’Arno pour voir la petite église gothique Santa Maria della Spina (XIIIe) et enfin le célèbre Campo dei Miracoli avec sa tour penchée, son baptistère et son Duomo. Visite facultative du Camposanto et du Museo dell’Opera del Duomo.

[image: ] Jour 3 : San Gimignano et Sienne. Pisa – San Gimignano (77 km). Départ pour San Gimignano, charmante petite ville médiévale pittoresque de la province de Sienne figurant dans la liste du patrimoine mondial de l’Unesco. Vous vous promènerez dans ses ruelles, à l’ombre de ses tours, vous profiterez du panorama qu’elle offre sur les campagnes vallonnées et, en fin de matinée, vous la quitterez pour partir à la découverte du chef-lieu de la province : Sienne (40 km). Vous y visiterez son Duomo et les nombreux autres édifices religieux que la ville recense. La Piazza del Campo sera le point de départ de vos déambulations. Sienne, comme San Gimignano, est caractérisé par ses maisons-tours, symboles de la puissance de ceux qui les firent ériger. Si votre visite de Sienne coïncide avec un des deux Palii (le Palio di Provenzano le 2 juillet et le Palio dell’Assunta le 16 août), vous aurez la chance d’assister à un des événements les plus célèbres et importants du folklore italien. Visite facultative de la Pinacothèque nationale.

[image: ] Jour 4 : retour à Florence. De retour à Florence, si vous avez le temps, quittez la ville une dernière fois pour l’admirer avec un peu de recul depuis Fiesole (8 km) ou bien profitez des dernières heures pour explorer une partie moins connue de la capitale toscane : pourquoi pas une balade dans San Frediano (Oltrarno) ou à San Lorenzo (quartier de Santa Maria Novella) ? Ou une sieste bien méritée au parc delle Cascine (Santa Maria Novella) ou aux jardins Bardini (Oltrarno), si vous avez déjà visité les jardins Boboli le premier jour. N'hésitez pas à entrer dans les églises et à admirer les façades, Florence est pleine de richesses à portée de main…



Une semaine : gastronomie toscane et richesse de la terre

[image: ] Jour 1 : Florence. Arrivée et balade dans le centre-ville.

[image: ] Jour 2 : Florence-Greve in Chianti (25 km). Découverte des caves et de la culture vinicole de la Toscane.

[image: ] Jour 3 : Greve in Chianti-San Gimignano (55 km). En quête d’approfondissement sur la gastronomie, l’itinéraire mène dans un village au riche passé et à la tradition de table bien préservée.

[image: ] Jour 4 : San Gimignano-Grosseto (118 km). Arrivée au cœur de la Maremme. Choisir un parc et partir à la découverte des élevages, du monde rural et des vestiges cachés.

[image: ] Jour 5 : Grosseto-Val di Cornia (60 km). Terre de fer, la région de Piombino propose de nombreuses excursions pour partir à la recherche du passé minier ancestral.

[image: ] Jour 6 : Val di Cornia-Cecina (40 km). Remontée de la côte étrusque et voyage dans le temps à la découverte de cette civilisation.

[image: ] Jour 7 : Cecina-Pise (40 km). Départ de Pise.



L'Ombrie en une semaine

[image: ] Jour 1 : Pérouse. Point de rencontre fascinant entre le monde rural et le monde urbain, la capitale de l’Ombrie est le point de départ parfait pour visiter une région souvent oubliée, à tort, des itinéraires touristiques.

[image: ] Jour 2 : Pérouse. Une deuxième journée est nécessaire pour finir de voir les nombreux trésors architecturaux et culturels de la ville.

[image: ] Jour 3 : Pérouse – Assise (28 km). Direction Assise, mythique, si religieux et énigmatique.

[image: ] Jour 4 : Assise – Spolète (45 km). Spolète ou la bonne surprise de l’Ombrie avec une scène culturelle très active.

[image: ] Jour 5 : Spolète – Norcia (42 km). Pour plonger au cœur de la ruralité ombrienne. Place à la tradition de la table.

[image: ] Jour 6 : Norcia – Gubbio (124 km). Parce que Gubbio est un trésor caché, dont les tour-opérateurs parlent trop peu. La petite cité du nord de l’Ombrie mérite un détour. La route qui la relie au sud-est est magnifique, glissant sur les montagnes.

[image: ] Jour 7 : Gubbio – Pérouse (42 km). Départ de Pérouse ou de Florence.



Séjour long : deux semaines en Toscane et en Ombrie

[image: ] Jours 1 et 2 : Florence. Vous débuterez votre séjour dans la magnifique cité des Médicis. Deux jours ne seront pas de trop pour visiter la Galerie des Offices, la Piazza della Signoria, le Palazzo Vecchio, le Baptistère, le Duomo, le Ponte Vecchio, la maison de Dante, Giardino di Boboli, Santa Croce et Santa Maria Novella.

[image: ] Jour 3 : Florence – Arezzo (75 km). Départ pour Arezzo en matinée. Visite du Duomo et de la basilique San Francesco qui renferment des fresques de Piero della Francesca (XVe). Piazza Grande, église de Santa Maria della Piave, maison de Pétrarque.

[image: ] Jour 4 : Arezzo – Castiglione del Lago (63 km). Départ pour l’Ombrie en direction de Castiglione del Lago sur le lac Trasimène où le voyageur trouvera un peu de repos avant de reprendre son exploration.

[image: ] Jour 5 : Castiglione del Lago – Pérouse (46 km). Journée dédié à la découverte de la capitale de l’Ombrie et de ses trésors architecturaux. Piazza IV Novembre et Fontana Maggiore, Duomo di San Lorenzo, remparts étrusques et médiévaux, nécropole antique.

[image: ] Jour 6 : Pérouse – Assise (28 km). Départ en matinée pour la ville de saint François et de sainte Claire. Basilique de San Francesco (et ses fresques de Giotto) et basilique de Santa Chiara. Facultatifs : la basilique Sainte-Marie-des-Anges et l’église de San Damiano qui se trouvent hors de la ville.

[image: ] Jour 7 : Assise – Sienne (131 km). Retour en Toscane en direction de Sienne.

[image: ] Jour 8 : Sienne. Piazza del Campo, Duomo, les maisons-tours. Visite facultative de la Pinacothèque nationale.

[image: ] Jour 9 : Sienne – Piombino (115 km) – Elbe. Départ pour Piombino en matinée d’où vous prendrez le bateau pour gagner l'île d’Elbe. Vous passerez quelques jours de détente dans ce joyau de l’archipel toscan. A partir d’un point de chute au choix (Porto Azzurro par exemple), vous découvrirez en voiture les beautés de l’île.

[image: ] Jours 10-11-12 : Elbe. Portoferraio (Palazzina dei Mulini et Villa Napoleonica di San Martino, les deux résidences de Napoléon durant son exil), Porto Azzurro, Capoliveri, Marciana Marina. Partez à la découverte des différentes plages qui vous offrent une incroyable variété de paysages (Cavoli, Biodola, l’Innamorata, Lacona, etc.).

[image: ] Jour 13 : Elbe – Piombino – Pise (156 km). Départ de l’Elbe en matinée afin de pouvoir profiter des trésors de Pise en n’y arrivant pas trop tard : Piazza dei Miracoli avec le Duomo, le Baptistère, la tour penchée et le Camposanto ; l’église Santa Maria della Spina ; la fresque de Keith Harring Tuttomondo.

[image: ] Jour 14 : Pise – Florence (101 km). Retour à Florence.



Séjours thématiques

A la découverte du patrimoine artistique de la Toscane et de l'Ombrie

La Toscane est un berceau de la culture occidentale mais l'Ombrie n'est néanmoins pas en reste ! Un séjour thématique axé sur le patrimoine artistique de la Toscane et de l'Ombrie portera obligatoirement le visiteur à faire des choix et donc des sacrifices tant la matière est importante ! Que l'on se réfère à l'architecture, à la sculpture ou à la peinture, l'amateur d'art ne saura où donner de la tête entre la Piazza dei Miracoli de Pise et les tours de San Gimignano, le David de Michel-Ange (sa reproduction !) à Florence et le Guerriero de Botero à Pietrasanta, les fresques de Giotto à Assise et celles de Piero della Francesca à Arezzo… Partir sur les traces de Dante, Boccace et Pétrarque à Florence, Certaldo, Arezzo, un livre à la main, peut aussi réserver de belles surprises… On peut aussi choisir de programmer son séjour en fonction d'un festival – le festival lyrique Puccini à Torre del Lago par exemple, ou encore le festival des Deux Mondes de Spolète…

Des vacances sportives

Pour le sportif, la Toscane et l'Ombrie offrent de nombreuses possibilités : on pensera en premier lieu aux randonnées et au trekking, dans un cadre naturel éblouissant (le parc national des monts Sibillini en Ombrie, la Garfagnana toscane, l'île d'Elbe…). Une autre solution est encore d'arpenter le tracé médiéval de la via Francigena par exemple. En hiver, les pistes de l'Abetone satisferont le skieur. Pour ceux qui préfèrent la mer, les sports aquatiques pourront être pratiqués en Toscane, depuis une île ou sur la côte (plongée, voile, kitesurfing, etc.). Et pourquoi pas du parapente ? Enfin, il est d'usage courant de louer des vélos ; les possibilités de cyclotourisme offertes dans la région du Chianti sont parfaitement appropriées.

Un séjour spirituel

Terre catholique par excellence, l’Italie regorge d’églises, de chapelles, de basiliques, de cathédrales et autres monastères… qu'il n'est pas nécessaire d'être croyant pour apprécier. Il n'est pas nécessaire non plus d'être catholique pour profiter de l'atmosphère hautement spirituelle et pacifiste qui règne à Assise, la ville de saint François et sainte Claire. Si on veut suivre les traces du poverello d'Assisi, on ne manquera pas de se rendre à Gubbio, où il a parlé au loup… Mais la Toscane et l'Ombrie comptent d'autres lieux de pèlerinage : citons le sanctuaire de la Madonna de Montenero près de Livourne mais surtout Cascia (en Ombrie) où est vénérée sainte Rita.

Gastronomie et shopping

Enfin, pour les dépensiers et les épicuriens, une quatrième formule de vacances thématiques peut être élaborée. Elle consistera simplement en… « se faire plaisir ». Et Dieu sait combien c'est facile en Italie ! Le lèche-vitrine est un excellent moyen de passer le temps entre les repas, tout en profitant des beautés de la ville. Malgré la prolifération des enseignes internationales, il est encore possible de trouver du made in Italy, dans les bijoux et le cuir, par exemple (les gants de chez Sermoneta !). Déambuler sur les marchés a gardé tout son charme en Italie, on ne s'en privera donc pas. On fera attention à ne pas dépenser toutes ses économies en escarpins et en cravates (ah ! la mode italienne !) : il faudra pouvoir goûter à tout quand arrivera l'heure du repas, ainsi qu'avant – à l'heure de l'apéro – et après (entre une glace stracciatella et un limoncello !). Et comme on ne fait pas les choses à moitié, on pensera à dédier une partie de son séjour à une des routes des vins en Toscane ou en Ombrie (celle du Chianti n'est pas la seule). Et on fera régime quand on rentrera !




« Le Vie Romee »


Si vous cherchez un itinéraire qui sorte de l'ordinaire, pourquoi ne pas emprunter l'un des 6 chemins des pèlerins reliant Florence à Rome : le Vie Romee. Ces anciennes voies de communication, respectueuses de l’environnement et de la campagne toscane, offrent un nouvel itinéraire culturel, riche en art et tradition, nourri de réflexion spirituelle. Elles permettent de découvrir : monuments, châteaux et petits bourgs de l’ancien diocèse de la Florence du XIIIe. Et ainsi de comprendre l’importance du pèlerinage dans le développement des axes de communication et des centres urbains. Ces migrations humaines vers Rome ont profondément marqué le territoire toscan au cours du Moyen Age. Un septième chemin entre Empoli et Monteriggioni croise l'autre fameuse route, la via Francigena, qui va de Saint-Jacques à Assise.

[image: ] Plus d'infos : vieromee.it







Comment Partir 2 ?



Partir en voyage organisé



Spécialistes

Vous trouverez ici les tours opérateurs spécialisés dans votre destination. Ils produisent eux-mêmes leurs voyages et sont généralement de très bon conseil car ils connaissent la région sur le bout des doigts. À noter que leurs tarifs se révèlent souvent un peu plus élevés que ceux des généralistes.




[image: ] AGENCE DU VOYAGE À CHEVAL[image: ]

1, rue Eugène-Cusenier

Ornans (France)

✆ 03 81 62 02 96

www.agenceduvoyageacheval.com

remy@agenceduvoyageacheval.com



Ouvert du lundi au samedi de 9h à 19h.


Spécialiste du voyage à cheval en France et dans le monde entier, avec pour spécificité la relation locale authentique, le respect de l'environnement et du cheval. Toujours à la recherche de nouveautés, dans toutes les disciplines et pour tous les âges, le credo de l'agence est de « répondre aux désirs des cavaliers pour faire de leur randonnée équestre une expérience inoubliable ».

En Italie, parmi les 6 offres au catalogue, nous retiendrons une randonnée autour des forteresses médiévales de Sienne (7 jours dont 5 à cheval), une randonnée autour des monastères de Florence (8 jours dont 5 à cheval), un séjour équestre dans le parc naturel de la Maremme (8 jours dont 6 à cheval) et une randonnée à cheval sur le sentier des étrusques (8 jours dont 6 à cheval).






[image: ] ALMA VOYAGES[image: ]

573, route de Toulouse

Villenave-d'Ornon (France)

✆ 05 56 87 58 46

www.alma-voyages.com

resa.net@almavoyages.com



Ouvert du lundi au vendredi de 8h à 19h et le samedi de 9h à 18h.

Chez Alma Voyages, les conseillers connaissent parfaitement les destinations. Ils ont la chance d'aller sur place plusieurs fois par an pour mettre à jour et bien conseiller. Chaque client est suivi par un agent attitré qui n'est pas payé en fonction de ses ventes... mais pour son métier de conseiller. Une large offre de voyages (séjour, circuit, croisière ou circuit individuel) avec l'émission de devis pour les voyages de noces ou sur mesure. Alma Voyages pratique les meilleurs prix du marché et travaille avec Kuoni, Beachcombers, Jet Tour, Marmara, Look Voyages... Si vous trouvez moins cher ailleurs, l'agence s'alignera sur ce tarif et vous bénéficierez en plus, d'un bon d'achat de 30 € sur le prochain voyage. Surfez sur leur site !


Autre adresse : 20, rue des Dames, 17000 La Rochelle ✆ 0546070480




[image: ] AMPLITUDES[image: ]

60, rue Sainte Anne (2e)

Paris (France)

✆ 01 44 50 18 58

www.amplitudes.com

contact@amplitudes.com



Ouvert du lundi au vendredi de 10h à 19h et le samedi de 10h à 18h.

Spécialiste du voyage sur mesure depuis 1991, Amplitudes propose plusieurs circuits individuels avec chauffeur en Italie dont une offre très bien pensées comme « Balade en Ombrie et en Toscane », de 12 jours et 11 nuits.





[image: ] ARTS ET VIE[image: ]

251, rue de Vaugirard (15e)

Paris (France)

✆ 01 40 43 20 21

www.artsetvie.com

info@artsetvie.com



Autres agences à Grenoble, Lyon, Marseille et Nice.


Depuis 60 ans, Arts et Vie, association culturelle de voyages et de loisirs, développe un tourisme ouvert au savoir et au bonheur de la découverte. L’esprit des voyages s’inscrit dans une tradition associative caractérisée par une ambiance conviviale, riche en rencontres, en arts, en chefs-d’œuvre de l’humanité et des civilisations du monde. Tous les voyages sont animés et conduits par des accompagnateurs passionnés, formés par l’association, et toujours soucieux de faire partager leur enthousiasme aux adhérents voyageurs.

Profitez entre autres de « Balades en Toscane », un circuit de 8 jours à la découverte de Montepulciano, San Quirico d’Orcia, l'abbaye de Sant’Antimo, le monastère de Monte Oliveto ou encore Sienne.






[image: ] ATALANTE[image: ]

36, quai Arloing

Lyon (France)

✆ 04 72 53 24 80

www.atalante.fr

lyon@atalante.fr



Ouvert du lundi au vendredi de 9h à 18h et le samedi de 10h à 13h et de 14h à 18h.

Atalante est spécialisée dans les voyages à pied. Trekking de haut niveau ou simples promenades dans les campagnes, il y en a pour toutes les conditions physiques. Ils s'attachent à faire découvrir à leurs clients des régions du monde aux modes de vie préservée, riches de traditions et de cultures uniques. « De Florence à Sienne sur la via Francigena » (7 jours) et « La Toscane en liberté » (7 jours) sont des exemples de circuits proposés.


Autres adresses : Bruxelles - rue César-Frank, 44A, 1050 ✆ +32 2 627 07 97. • Paris – 18, rue Séguier, 75006, fond de cour à gauche, 1er étage ✆ 01 55 42 81 00




[image: ] LA BALAGUÈRE[image: ]

48, route du Val-d'Azun

Arrens-Marsous (France)

✆ 05 62 97 46 46

www.labalaguere.com

labalaguere@labalaguere.com



Du lundi au vendredi de 9h à 19h, samedi de 10h à 12h et de 14h à 17h30.


La Balaguère, spécialiste de la randonnée et du trek, propose des séjours avec ou sans guide, pour les familles, les groupes, pour tous les niveaux, du débutant au marcheur expérimenté.

En Toscane, plusieurs randonnées disponibles, dont le circuit de 7 jours et 6 nuits « De Florence à Sienne ».






[image: ] BRAVO VOYAGES[image: ]

7, rue des Dames-Augustines

Neuilly-sur-Seine (France)

✆ 01 41 34 13 09

www.bravovoyages.com

info@bravovoyages.com



Du lundi au vendredi de 9h30 à 18h30.

Tour-opérateur spécialisé uniquement sur l'Italie, Bravo Voyages est une valeur sûre depuis 1993. Il n'y pas un coin de la botte italienne et de ses îles que ces spécialistes n'aient à leur catalogue. Du séjour balnéaire en Sicile ou en Sardaigne, à l'autotour d'une semaine dans les Pouilles, en passant par le week-end à Rome ou à la croisière en ferry, les offres sont nombreuses et attrayantes. Attendez-vous à recevoir de nombreux conseils avisés sur la destination que vous convoitez.





[image: ] CHAMINA VOYAGES

Langogne (France)

✆ 04 66 69 00 44

www.chamina-voyages.com

contact@chamina-voyages.com



Chamina Voyages, spécialiste de la randonnée, propose diverses formules : les voyages avec accompagnateurs pour être en sécurité et ne s’occuper de rien ; la gamme de randonnée liberté « Carnet de Route », pour les plus indépendants souhaitant partir en famille ou entre amis, tout en bénéficiant d’une logistique fiable et organisée ; et enfin le sur-mesure. Le niveau de difficulté, le type d’hébergement, les thèmes et le portage sont également des critères de choix déterminants pour choisir une randonnée adaptée. En Italie, plus de 39 randonnées sont au programme dont « Florence, Vinci et Fiesole » et « L'île d'Elbe ».





[image: ] CLUB FAUNE VOYAGES[image: ]

14, rue de Siam (16e)

Paris (France)

✆ 01 42 88 31 32

www.club-faune.com

tourisme@club-faune.com

M° Rue de la Pompe.



Ouvert du lundi au vendredi de 9h à 19h.

Spécialiste du voyage sur mesure pour individuels, familles, couples, amis, petits groupes... Accompagnés et conseillés par un de ses experts passionnés, vous construirez ensemble le « voyage de vos envies » et découvrirez les adresses les plus secrètes au cours d’itinéraires à la carte. Pour découvrir une Toscane authentique à travers une sélection d’agritourismes, B&B et hébergements de charme et des activités telles que des dégustations de produits typiques, des visites guidées privées de sites méconnus. Club Faune Voyage propose un circuit de 8 jours « Florence et la Toscane ».





[image: ] COMPTOIR DES VOYAGES[image: ]

2-18, rue Saint-Victor (5e)

Paris (France)

✆ 01 53 10 30 15

www.comptoir.fr



Ouvert du lundi au vendredi de 9h30 à 18h30, et le samedi de 10h à 18h30.

Comptoir des Voyages a comme concept de vendre une destination animée par de vrais spécialistes originaires ou ayant vécu dans le pays. Les Comptoirs ont chacun leur spécificité mais sont tous spécialisés sur le voyage en individuel à la carte. Week-ends à petits prix et courts séjours sont proposés à Florence ainsi que de la location et des itinéraires individuels en Toscane et des combinés avec l’Ombrie. Le séjour « Trésors de Toscane » est à découvrir pendant 8 jours.





[image: ] DIRECTOURS[image: ]

9, rue de la Paix (2e)

Paris (France)

✆ 01 45 62 62 62

www.directours.com

serviceclients@directours.com



Directours est un tour-opérateur qui vend en direct au public, sans passer par les agences de voyages. Sa brochure est uniquement sur Internet, ce qui présente l’avantage de coller à l’actualité des promotions. Séjours, week-ends, voyages individuels à la carte, offres vol+hôtel, location de voiture, conseils de vendeurs connaissant la destination et prix constamment réactualisés, Directours mise sur la qualité du produit en pratiquant les prix les plus bas.





[image: ] EURIDICE OPÉRA[image: ]

5, rue du 4 Septembre

Aix-en-Provence (France)

✆ 04 42 91 33 91

www.euridice-opera.fr

contact@euridice-opera.fr



Ouvert du lundi au vendredi de 9h à 12h et de 14h à 19h.

Euridice Opéra est un tour-opérateur spécialisé dans la création de voyages lyriques, individuels et haut de gamme. Un grand nombre de voyages vers les scènes les plus célèbres et les festivals lyriques les plus réputés sont sélectionnés. Plusieurs propositions de séjours pour découvrir les plus belles scènes lyriques. Plusieurs départs pour Florence sont programmés dans l'année pour assister aux plus importantes représentations lyriques de l'Opéra de Florence.





[image: ] FUN & FLY – SPORT AWAY[image: ]

2, rue Louise-Weiss

Toulouse (France)

✆ 05 67 31 16 11

www.fun-and-fly.com

M° Borderouge.



Du lundi au vendredi de 8h30 à 18h30 et le samedi de 10h à 17h.

Elles étaient initialement concurrentes, mais depuis 2014, les enseignes toulousaines Fun & Fly et Sport Away se sont associées. Elles proposent des séjours version grand large aux amateurs de vagues ! Surf, windsurf, kitesurf et stand-up paddle : quatre activités de glisse maritime déclinées en diverses formules. Débutant ou expert, en famille ou en bande de mordus, en quête de fiesta ou en mode découvertes insolites, vous trouverez ici le voyage qui vous convient vers l'une des nombreuses destinations disponibles : de la Corse à la Martinique en passant par le Brésil, la Turquie ou le Venezuela, de nombreuses solutions sont proposées, de façon à s'adapter à tous les budgets.





[image: ] GRAND ANGLE

Le Village

Autrans-Méaudre en Vercors (France)

✆ 04 76 95 23 00

www.grandangle.fr

info@grandangle.fr



Lundi-vendredi, 8h30-12h30 et 13h30-18h30 ; samedi, 9h-12h et 14h-17h.

Spécialiste de la randonnée, du trek et du raid, Grand Angle propose toutes sortes de randonnées : à pied, à cheval, à VTT, avec des mulets, des ânes ou des chameaux, accompagnés ou en liberté. Le tour-opérateur réalise aussi des voyages sur mesure selon les envies et les goûts des voyageurs. A noter deux intéressantes randonnées guidées de 8 jours « De Venise à Florence » et « La Toscane, Florence, Vienne et le Chianti. »





[image: ] IMAGES DU MONDE[image: ]

14, rue de Siam (16e)

Paris (France)

✆ 01 44 24 87 88

www.images-du-monde.com

info@images-du-monde.com



Tour-opérateur depuis plus de 20 ans spécialisé sur l’Amérique latine, une partie des Caraïbes, de l’Italie et de l’Espagne, Images du Monde est un professionnel du voyage sur mesure pour tous les budgets, proposant toute une gamme de produits, du vol sec aux prestations les plus sophistiquées. Des locations d’appartements, de villas et de maisons de charme en Toscane sont également disponibles.





[image: ] RIVES DU MONDE[image: ]

49, rue de la Montagne-Sainte-Geneviève (5e)

Paris (France)

✆ 01 46 33 56 65

www.rives-du-monde.com

infos@rives-du-monde.com



Pour ce spécialiste des croisières à travers le monde, la Croatie était un passage obligé. L’agence propose une découverte de la Dalmatie centrale et sud (8 jours), départ et arrivée de Split (transfert au port de Krilo Jesenice), à bord d’un gréement traditionnel avec cabines. Cap sur les îles, (Korkula, Mljet, Hvar, Brac, etc.), les criques, baies, ports, cités historiques où l’on ancre pour une baignade, une balade, randonnée, soirée... Privatisation du bateau possible.





[image: ] TERRES DE CHARME[image: ]

68, rue de Miromesnil (8e)

Paris (France)

✆ 01 55 42 74 10

www.terresdecharme.com

infos@voyages-tdc.com



Terres de Charme et Iles du Monde ont fusionné : le premier apporte à cette nouvelle entité son exigence de charme et de rareté, des adresses exceptionnelles et des voyages très étudiés dans leur rythme et leurs enchaînements  ; le second, lui, apporte une grande connaissance des îles et de la mer, des meilleurs spots de plongée et de pêche et des plus belles plages… Plusieurs hébergements sont proposés à Florence et en Toscane et il est possible de combiner un séjour en ville à une escapade à la campagne (avec location de voiture). « Cachettes exquises dans les collines d’Ombrie » (à combiner avec un séjour en Toscane ou avec Rome) ou encore « Florence et la Toscane du Chianti et des cyprès » sont autant de séjours que vous pourrez découvrir pour cette destination.


Autre adresse : 5 bis, rue de l'Asile-Popincourt (11e).




[image: ] VACANCES BLEUES[image: ]

11 bis, rue Delambre (14e)

Paris (France)

✆ 04 91 00 96 48

www.vacancesbleues.fr

info@vacancesbleues.fr



Ouvert du lundi au vendredi de 9h à 12h30 et de 13h30 à 18h. En juillet/août, du lundi au vendredi de 9h30 à 12h30 et de 13h30 à 17h30.

Vacances Bleues permet de partir en France et partout dans le monde en proposant des séjours découverte, des résidences locatives et des séjours hôtels. Egalement des clubs enfants, des séjours en famille, de la balnéothérapie et des activités sportives. A noter un séjour de 6 jours en Toscane en pension complète avec pour itinéraire Florence, Lucca, Pise, Sienne, San Gimignano, le Chianti, Montepulciano et Pienza.





 [image: ]VM TOURS – LES VOYAGES DE MELODY[image: ]

20, rue du clos Bouquet

Montlhéry (France)

✆ 01 69 01 39 02

www.lesvoyagesdemelody.com

contact@lesvoyagesdemelody.com






[image: ] V.O ITALIA[image: ]

34, passage du Ponceau (2e)

Paris (France)

✆ 01 42 80 22 83

www.vo-italia.com

direction@vo-italia.com



V.O. Italia est une agence de voyages spécialisée dans une Italie « à l’italienne », au croisement de tous les savoir-faire transalpins. V.O. propose des voyages thématiques pour une découverte personnalisée. L’équipe, italienne et basée à Paris, personnalise le voyage selon les goûts, rythmes et contraintes de chacun. Elle construit ainsi votre séjour selon la région que vous souhaitez visiter, votre budget ou un thème bien particulier. Quelques voyages « prêt-à-partir » sont également programmés, comme « La Toscane dans les airs » (4 jours) ou « Escapade à Florence version hiver » ou l’autotour « La grâce de l’Ombrie » (4 jours).





[image: ] VOYAGEURS DU MONDE[image: ]

55, rue Sainte-Anne (2e)

Paris (France)

✆ 01 42 86 16 00

www.voyageursdumonde.fr



Du lundi au samedi de 9h30 à 19h.

Juste 1 800 m2 consacrés aux voyages ! Depuis plus de 30 ans, Voyageurs du Monde construit pour vous un univers totalement dédié au voyage sur mesure et en individuel, grâce aux conseils pointus transmis par des spécialistes qualifiés sur leur destination de cœur ou d’origine. Vous bénéficiez de leur aide pour la préparation du voyage mais aussi durant toute la durée du voyage sur place. Tous les circuits peuvent être effectués avec des enfants car tout est question de rythme. Vous invitez votre petite tribu familiale, enfants, petits-enfants, et VDM vous propose des tarifs étudiés au cas par cas, des découvertes pour les adultes et des activités ludiques pour les enfants. Choisissez parmi la bonne centaine de voyages sur mesure proposés. Pourquoi pas « Chianti et Médicis – Toscane et Ombrie en hôtels de charme » pendant 9 jours ?




Sites comparateurs

Plusieurs sites permettent de comparer les offres de voyages (packages, vols secs, etc.) et d’avoir ainsi un panel des possibilités et donc des prix. Ils renvoient ensuite l’internaute directement sur le site où est proposée l’offre sélectionnée. Attention cependant aux frais de réservation ou de mise en relation qui peuvent être pratiqués, et aux conditions d'achat des billets.




[image: ] EASYVOYAGE

✆ 08 99 19 98 79

www.easyvoyage.com

contact@easyvoyage.fr



Le concept peut se résumer en trois mots : s'informer, comparer et réserver. Des infos pratiques sur plusieurs destinations en ligne (saisonnalité, visa, agenda...) vous permettent de penser plus efficacement votre voyage. Après avoir choisi votre destination de départ selon votre profil (famille, budget...), le site vous offre la possibilité d'interroger plusieurs sites à la fois concernant les vols, les séjours ou les circuits. Grâce à ce méta-moteur performant, vous pouvez réserver directement sur plusieurs bases de réservation (Lastminute, Go Voyages, Directours... et bien d'autres).





[image: ] EXPEDIA FRANCE

✆ 01 57 32 49 77

www.expedia.fr



Expedia est le site français n° 1 mondial du voyage en ligne. Un large choix de 300 compagnies aériennes, 240 000 hôtels, plus de 5 000 stations de prise en charge pour la location de voitures et la possibilité de réserver parmi 5 000 activités sur votre lieu de vacances. Cette approche sur mesure du voyage est enrichie par une offre très complète comprenant prix réduits, séjours tout compris, départs à la dernière minute…





[image: ] JETCOST

www.jetcost.com

contact@jetcost.com



Jetcost compare les prix des billets d'avion et trouve le vol le moins cher parmi les offres et les promotions des compagnies aériennes régulières et low cost. Le site est également un comparateur d'hébergements, de loueurs d'automobiles et de séjours, circuits et croisières.





[image: ] PROCHAINE ESCALE[image: ]

www.prochaine-escale.com

contact@prochaine-escale.com



Pas toujours facile d'organiser soi-même un voyage de noces, une croisière, un séminaire ou un circuit en solo même avec internet ! Prochaine Escale vous aide à trouver des professionnels du tourisme spécialistes de votre destination. Avec tous les partenaires de leur réseau, l'équipe vous accompagne en amont dans la planification du voyage (transport, séjour, itinéraire, assurance budget, etc.). Idéal pour vivre une expérience unique et personnalisée, à la découverte de territoires, peuples et cultures, qu'ils soient proches ou lointains (Europe, Asie, Afrique...)




Partir seul



En avion

Les compagnies desservant Florence ou Pise ne manquent pas. Il est facile de s’y rendre pour pas cher, surtout depuis le boom des compagnies low-cost… A noter que la variation de prix dépend de la compagnie empruntée, mais aussi de la période de vacances choisie : si vous en avez la possibilité, partez hors saison et hors vacances scolaires, les prix des vols et des hôtels baisseront comme par magie !

[image: ] L'aéroport de Pérouse en Ombrie ne propose aucune ligne vers la France.




[image: ] AIR-INDEMNITE.COM[image: ]

✆ 01 85 32 16 28

www.air-indemnite.com

contact@air-indemnite.com



Des problèmes d’avion (retard de vol, annulation ou surbooking) gâchent le séjour de millions de voyageurs chaque année. Bonne nouvelle : selon la réglementation, ceux-ci ont droit jusqu’à 600 € d’indemnité par passager ! Mauvaise nouvelle, devant la complexité juridique et les lourdeurs administratives, très peu parviennent en réalité à faire valoir leurs droits. Pionnier français depuis 2007, ce service en ligne simplifie les démarches en prenant en charge l‘intégralité de la procédure. Analyse et construction du dossier, échanges avec la compagnie, suivi jusqu'au versement des sommes dues, air-indemnite.com s’occupe de tout cela et, dans 9 cas sur 10, obtient gain de cause. L'agence se rémunère par une commission sur l’indemnité reçue. Si la réclamation n’aboutit pas, rien ne sera donc déboursé !




Principales compagnies desservant Florence et Pise




[image: ] AIR FRANCE

✆ 36 54

www.airfrance.fr



Air France propose entre 4 et 6 vols directs par jour de Paris CDG à Florence en partenariat avec d’autres compagnies. Compter à peine 2 heures de trajet. Egalement un ou deux vols quotidiens à destination de Pise selon la saison (avec une correspondance à Rome).





[image: ] ALITALIA

✆ 0892 655 655

www.alitalia.com



Alitalia propose au moins 3 vols directs par jour de Paris (CDG) à Florence. Compter à peine 2 heures de trajet.





[image: ] EASYJET

✆ 08 20 42 03 15



EasyJet propose une liaison quotidienne entre Paris-Orly et Pise la semaine, et deux liaisons le week-end. 





[image: ] RYANAIR

✆ 08 92 56 21 50

www.ryanair.com



Depuis Paris-Beauvais, la compagnie low-cost assure au moins une liaison quotidienne vers Pise.





[image: ] TRANSAVIA

✆ 08 92 05 88 88

www.transavia.com



La compagnie aérienne à bas prix néerlandaise Transavia opère des vols directs entre Paris-Orly et Pise.





[image: ] VOLOTEA

✆ 08 99 23 20 50

www.volotea.com

info@volotea.com



Service client au téléphone de 7h à 19h, 7 jours sur 7.

La compagnie barcelonaise créée en 2012 par les deux fondateurs de Vueling se définit comme la compagnie des capitales régionales européennes. Elle opère depuis de nombreuses villes moyennes et grandes principalement situées en Italie, en Espagne et en France (bases de vols internationaux à Nantes, Bordeaux et Strasbourg). Volotea relie Pise à Bordeaux et Nantes d'avril à octobre à raison de deux vols hebdomadaires.




Sites comparateurs

Certains sites vous aideront à trouver des billets d’avion au meilleur prix. Certains d’entre eux comparent les prix des compagnies régulières et low-cost. Vous trouverez des vols secs (transport aérien vendu seul, sans autres prestations) au meilleur prix.




[image: ] EASY VOLS

✆ 08 99 19 98 79

www.easyvols.fr



Comparaison en temps réel des prix des billets d'avion chez plus de 500 compagnies aériennes.





[image: ] OPTION WAY

✆ 04 22 46 05 23

www.optionway.com

contact@optionway.com



Par téléphone, du lundi au vendredi de 10h à 17h. Par e-mail, les lundi, mardi, mercredi, jeudi et samedi de 8h à 20h, le vendredi de 8h à 19h.


Option Way est l’agence de voyage en ligne au service des voyageurs. L'objectif est de rendre la réservation de billets d’avion plus simple, tout en vous faisant économiser. 3 bonnes raisons de choisir Option Way :

[image: ] La transparence comme mot d’ordre. Fini les mauvaises surprises, les prix sont tout compris, sans frais cachés.

[image: ] Des solutions innovantes et exclusives qui vous permettent d’acheter vos vols au meilleur prix parmi des centaines de compagnies aériennes.

[image: ] Le service client, basé en France et joignable gratuitement, est composé de véritables experts de l’aérien. Ils sont là pour vous aider, n’hésitez pas à les contacter.





En train




[image: ] TGV LYRIA

France

✆ 3635

www.tgv-lyria.com

(0.40 € TTC/ min)



Voyage (possible en train de nuit) entre Paris-Gare de Lyon et Milan en TGV (compter 7h20), puis correspondance pour Florence (compter 1h40).





[image: ] THELLO

✆ 01 83 82 00 00

www.thello.com



Depuis décembre 2013, Thello vous propose de voyager entre Paris ou Dijon et Florence. Vous emprunterez le train de nuit Thello entre Paris ou Dijon et Milan puis rejoignerez Florence sur un train grande ligne Trenitalia. Départ de Paris-Gare de Lyon à 20h, arrivée à la gare de Santa Maria Novella à 8h du matin le lendemain.





[image: ] TRAINLINE

www.trainline.fr



Un vrai bon plan qui permet d'acheter un billet de train en moins d'une minute. Il suffit de créer une première fois son profil de voyageur (nom, prénom, âge, carte SNCF) qui sera enregistré pour les recherches suivantes. La recherche/réservation du billet se fait ensuite très rapidement et regroupe les offres de la SNCF et d'autres compagnies européennes (Thalys, Eurostar, Deutsche Bahn, Renfe, Trenitalia…). Devenir le premier guichet du monde libre est le but affiché de ce site pratique et malin, de quoi vous mettre en confiance, non ?





[image: ] TRENITALIA

✆ +39 0668 475 475

www.trenitalia.com




En Italie, c’est la compagnie ferroviaire Trenitalia qui gère les réseaux de chemins de fer. A destination de Florence, elle propose de nombreux départs depuis Paris-Gare de Lyon. Compter entre 12 et 15 heures de trajet et 120 € environ en fonction des réductions.

Pour les personnes handicapées et le service transport de bagages, pensez à appeler la compagnie quelques jours avant le départ.





En bus




[image: ] LE BUS DIRECT-PARIS AÉROPORT

✆ 01 64 02 50 14

www.lebusdirect.com




Les cars Air France, désormais rebaptisés Le bus direct, desservent Roissy et Orly Ouest et Sud, 7j/7.

[image: ] Ligne 1 : Orly-Montparnasse-Trocadéro-Paris-Etoile de 6h30 à 23h50. Dans le sens inverse de 4h40 à 21h40. Fréquence toutes les 30 min. Aller simple : 12 €. Aller-retour : 20 €. Gratuit pour les moins de 4 ans.

[image: ] Ligne 2 : Roissy-CDG-Porte Maillot-Etoile/ Champs-Elysées de 5h30h à 23h30. Dans le sens inverse de 5h à 22h. Fréquence : toutes les 30 min. Aller simple : 18 €. Aller-retour : 31 €. Gratuit pour les moins de 4 ans.

[image: ] Ligne 3 : Roissy-CDG-Orly de 6h10 à 21h50. Dans le sens inverse de 6h35 à 21h50. Fréquence : toutes les 25 min. Aller simple : 22 €. Aller-retour : 37 €. Gratuit pour les moins de 4 ans.

[image: ] Ligne 4 : Roissy CDG-Gare de Lyon-Montparnasse de 5h45 à 22h45. Dans le sens inverse de 5h15 à 21h45. Aller simple : 18 €. Aller-retour : 31 €. Gratuit pour les moins de 4 ans.



Autre adresse : Paris-Charles-de-Gaulle 95700 Roissy-en-France




[image: ] EUROLINES

✆ 08 92 89 90 91

www.eurolines.fr



20 agences en France. « Pass » pour voyager en autocar dans 50 pays européens.

Depuis Paris, plusieurs départs par semaine à 18h30, arrivée le lendemain à 13h à Florence. Compter de 110 à 155 €. Pour le retour, départ de Florence à 15h30, arrivée à Paris à 8h45. Compter un minimum de 18 heures de voyage. Des promotions sont régulièrement proposées, ainsi que des réductions pour les enfants, les moins de 26 ans et les plus de 60 ans. Des départs de nombreuses villes de province sont aussi possibles.




En bateau

Le ferry est le parfait moyen pour rejoindre la Toscane depuis la Provence, la Côte d’Azur et la Corse, permettant aussi de transporter sa propre voiture.

[image: ] Ports : Livourne, porte d'entrée pour visiter Pise, Lucques et Florence.




[image: ] CORSICA FERRIES

✆ 08 25 09 50 95

www.corsicaferries.com

reservations@corsicaferries.com

[image: ]


Lignes depuis Toulon, Nice, Livourne, Piombino, Portoferraio, Savone vers Ajaccio, Bastia, Ile-Rousse, Porto-Vecchio, Porto-Torres, Golfo Aranci.


[image: ] Liaison Corse-Livourne : jusqu'à 3 départs par jour de Bastia (4h de traversée).

[image: ] Liaison Corse-île d'Elbe : de juin à septembre, tous les jeudis et vendredis, la compagnie maritime propose des traversées vers Portoferraio, au départ de Bastia (1h30 de traversée).



Autres adresses : Ajaccio : Quai l'Hermitier – Gare maritime. • Ile-Rousse : Gare maritime de l'Ile-Rousse. • Nice : Quai Amiral-Infernet – Port de Nice. • Toulon : Gare maritime – 2, avenue de l'Infanterie maritime.




[image: ] EUROMER & CIEL VOYAGES[image: ]

5 - 7, quai de Sauvages

Montpellier (France)

✆ 04 67 65 95 12

www.euromer.com



Ouvert du lundi au samedi de 9h à 18h45 et le samedi de 9h à 17h45.

Euromer, spécialiste des traversées maritimes en Europe, vous propose de rejoindre Livourne au départ de Bastia. Détail des traversées, tarifs et programmes sur le site Internet. Envoi gratuit de devis et brochures.


Autre adresse : Agence à Béziers (✆ 04 67 48 15 15), Sète (✆ 04 67 65 95 11) et Avignon (✆ 04 32 74 64 30)



Location de voitures

Conseil aux automobilistes : sachez que la majorité des villages sont piétons ou inaccessibles aux non-résidents. En conséquence, garez-vous dans le premier parking disponible à l'entrée des villes afin de ne pas passer 2 heures bloqué dans votre voiture à chercher un hypothétique stationnement.




[image: ] ALAMO

✆ 08 05 54 25 10

www.alamo.fr



Avec plus de 40 ans d'expérience, Alamo possède actuellement plus de 1 million de véhicules au service de 15 millions de voyageurs chaque année, répartis dans 1 248 agences implantées dans 43 pays. Des tarifs spécifiques sont proposés, comme Alamo Gold aux États-Unis et au Canada, le forfait de location de voiture tout compris incluant le GPS, les assurances, les taxes, les frais d'aéroport, un plein d'essence et les conducteurs supplémentaires. Alamo met tout en œuvre pour une location de voiture sans souci.





[image: ] AUTO EUROPE

✆ 08 05 08 88 45

www.autoeurope.fr

reservations@autoeurope.fr



Auto Europe négocie toute l'année des tarifs privilégiés auprès des loueurs internationaux et locaux afin de proposer à ses clients des prix compétitifs. Les conditions Auto Europe : le kilométrage illimité, les assurances et taxes incluses à tout petits prix et des surclassements gratuits pour certaines destinations. Vous pouvez récupérer ou laisser votre véhicule à l'aéroport ou en ville.





[image: ] BSP AUTO

✆ 01 43 46 20 74

www.bsp-auto.com



Site comparatif acccessible 24h/24. Ligne téléphonique ouverte du lundi au vendredi de 9h à 21h30 et le week-end de 9h à 20h.

Il s'agit là d'un prestataire qui vous assure les meilleurs tarifs de location de véhicules auprès des grands loueurs dans les gares, aéroports et les centres-villes. Le kilométrage illimité et les assurances sont souvent compris dans le prix. Les bonus BSP : réservez dès maintenant et payez seulement 5 jours avant la prise de votre véhicule, pas de frais de dossier ni d'annulation (jusqu'à la veille), la moins chère des options zéro franchise.





[image: ] BUDGET

✆ 08 25 00 35 64

www.budget.fr



Budget possède de multiples agences à travers le monde. Les réservations peuvent se faire sur leur site, qui propose également des promotions temporaires. En agence, vous trouverez le véhicule de la catégorie choisie (citadine, ludospace économique ou monospace familial…) avec un faible kilométrage et équipé des options réservées (sièges bébé, porte-skis, GPS…).





[image: ] CARIGAMI

✆ 01 73 79 33 33

www.carigami.fr



Ce site Internet vous permet de comparer les offres de plusieurs courtiers et de louer une voiture quelle que soit votre destination. Un large choix de voitures citadines, monospaces, cabriolets, 4x4... L'évaluation de l'assurance et les avis clients sont affichés pour chacune des offres. Annulation gratuite jusqu'à 24h à l'avance.





[image: ] TRAVELERCAR[image: ]

✆ 09 77 55 50 11

www.travelercar.com

contact@travelercar.com



Service disponible aux aéroports et gares. Location de parking en ligne.

Agir en éco-responsable tout en mutualisant l'usage des véhicules durant les vacances, c'est le principe de cette plateforme d'économie du partage, qui s'occupe de tout (prise en charge de votre voiture sur un parking de l'aéroport de départ, mise en ligne, gestion et location de celle-ci à un particulier, assurance et remise du véhicule à l'aéroport le jour de votre retour, etc.). S'il n'est pas loué, ce service vous permet de vous rendre à l'aéroport et d'en repartir sans passer par la case transports en commun ou taxi, sans payer le parking pour la période de votre déplacement ! Location de voiture également, à des tarifs souvent avantageux par rapport aux loueurs habituels.




Se loger

La Toscane et l’Ombrie proposent une offre complète en la matière. Aucun souci à avoir : hôtels, B&B, auberges de jeunesse, agritourismes, campings… Attention : les hébergements appliquent une taxe de séjour (tassa di soggiorno) de 2 à 5 € en supplément, par personne et par nuit. Le tarif dépend de la catégorie de l'établissement dans lequel vous séjournez.



Hôtels

A l’instar de la Toscane, d’un charme plus discret et plus sauvage, l’Ombrie peut se vanter, elle aussi, de posséder de superbes demeures bien aménagées et dont les structures d’accueil sont parmi les plus réputées du monde. Et les prix sont en conséquence… Tout au long de l’année, il est donc fortement conseillé de réserver !



Chambres d'hôtes

La chambre chez l'habitant permet de voyager à travers les yeux des locaux, même si parfois le propriétaire n'y habite pas. On trouve de tout : en ville, à la campagne, sur une exploitation agricole...



Auberges de jeunesse

Nombreuses en Toscane et Ombrie, à condition de rester dans les grandes villes. Elles sont souvent confortables, accueillantes, peu chères (comptez 12 à 25 €) et bien entretenues. Il n’y a pas que la solution dortoir, mais la possibilité de louer des chambres plus intimes. Prenez votre carte et renseignez-vous auprès de la Fédération unie des auberges de jeunesse (www.fuaj.org).



Campings

Généralement ouverts d'avril à octobre, les campings en Toscane-Ombrie sont davantage tournés vers les villages de bungalows et donc assez chers.



Tourisme rural – Agritourisme

La formule verte fonctionne très bien en Italie. L’agriturismo est un compromis entre la ferme-auberge et les chambres d’hôtes. On y trouve un hébergement et une table, généralement sur une exploitation agricole, mais surtout de nombreuses activités sportives y sont proposées pour donner du punch au séjour. C’est l’occasion de vivre à l’heure rurale italienne pour des prix fort attractifs, même si en Toscane et en Ombrie, des agritourismes de luxe ont vu le jour ces dernières années.

A ne pas confondre avec les country houses qui sont des hôtels installés dans d’anciennes fermes, mais qui n’ont plus aucune activité agricole.

[image: ] Pour en savoir plus : www.agriturismo.it – www.agriturismo-on-line.com



Bons plans




[image: ] SIXTINA

✆ 01 45 61 97 52

www.sixtina.com



Dormir dans un couvent ou dans un monastère en Italie peut rendre un voyage plus atypique. Le site référence plusieurs types de logements, en plus de ceux déjà cités : maisons de pèlerins, auberges tenues par des religieux, par exemple. Si le voyageur souhaite participer aux activités religieuses, c’est possible. La plupart des établissements sont mixtes, cela dépend de l’ordre de la maison.





 [image: ]TO TOSCANE

✆ 09 70 46 09 49

www.to-toscane.fr

info@to-toscane.fr




Une villa avec piscine au cœur du Chianti ? Une maison de charme près de la mer ? Avec plus de 750 villas en Toscane et en Ombrie, toutes avec piscine, vous n'avez pas besoin de chercher ailleurs. Nous vous recommandons l'agence To Toscane pour vous aider à trouver la villa de vacances de vos rêves. Ils sont spécialisés dans la location de belles villas avec piscine au meilleur prix garanti.

Nous aimons la diversité de leur gamme de villas en Toscane, le plus souvent au cœur d'une belle campagne plantée d'oliviers, de vignes et de cyprès, des villas spacieuses s'ouvrant sur de grands jardins privés avec piscine. Leurs villas prestigieuses sont une garantie de confort absolu.

To Toscane offre un excellent service à ses clients avec un agent parlant français, spécialiste de la région et là pour vous aider. Leur nouveau service de conciergerie met à votre disposition son expertise locale et ses prestations complémentaires, ce qui vient compléter la gamme de services offerts par le meilleur spécialiste de la location de villas en Toscane. Regardez de plus près, la dolce vita vous attend.



[image: ]




Se déplacer



Bus

Les autocars sont une alternative intéressante au train puisqu’ils desservent davantage de lieux et sont plus ponctuels et plus nombreux. Le bus est par ailleurs un merveilleux moyen pour découvrir les campagnes de Toscane et d’Ombrie. Les compagnies principales sont SITA et TIEMME, très efficaces avec quelques bus climatisés. On ne conseillera jamais assez l’été, vu la chaleur, d’éviter de prendre un bus non climatisé en pleine journée, quitte à attendre un jour de plus. Bien que l’essence soit chère, le bus reste un moyen de locomotion abordable.



Train

Les trains sont moins chers qu’en France et se révèlent comme toujours un moyen agréable de découvrir le pays, même s'ils sont parfois un peu archaïques, complexes… Pour rejoindre Sienne, par exemple, la seule ligne directe part de Florence. Sinon, il faut compter quelques changements acrobatiques sans parler de l’angoisse de rater ses correspondances  ! A noter qu’une ligne de train relie Pise à Rome, et marque de nombreux arrêts le long de la côte étrusque.



Voiture

Le plus commode est de se déplacer en voiture ; la meilleure façon sans aucun doute de satisfaire sa curiosité, eu égard aux nombreux itinéraires proposés. En venant de France, le long de la côte ligure, on peut traverser la Versilia, en direction de Pise et de Lucca, pour ensuite approcher Florence. Poursuivez en passant par Arezzo et Sienne, avant de descendre vers la Maremma jusqu’aux cités étrusques, puis remontez la côte en vous accordant des escapades sur les îles. Le mieux serait encore de commencer immédiatement par Florence (A2, autoroute du Soleil : Milan–Bologne–Florence) et de continuer sa route dans le sens des aiguilles d’une montre, pour finir par Pise, Lucca et les Alpes apuanes. Visiter la région en voiture est la solution idéale pour sortir un peu des sentiers battus.

[image: ] En ce qui concerne le permis de conduire, le permis national suffit. Cependant, il faudra vite apprivoiser les coutumes locales pour ne pas être choqué ou gêné. Pour les « pilotes » qui ont déjà conduit au Caire ou à Buenos Aires, pas de problème, les bons réflexes ne tarderont pas à revenir. Dans le cas contraire, il faut s’informer sur les pratiques locales. Cependant, les Italiens ne sont pas des fous du volant, dangereux et agressifs  ! Il suffit de leur demander et ils diront tous qu’ils conduisent comme des pros, sens et réflexes en éveil  !

[image: ] Conseils de conduite. En fait, la conduite en Italie est basée sur la liberté individuelle, valeur fondamentale (d’où la résistance au port du casque et de la ceinture de sécurité jugés incommodes), l’adresse et le bon sens. La règle numéro un pour circuler en Italie est d’éviter les autres et de ne pas gêner la circulation. Alors il faut s’adapter, être vif, souple et vigilant, et tout ira bien. La patience est essentielle et il ne faut pas se laisser intimider ou irriter par les coups de Klaxon multiples. Pour les Italiens, klaxonner est naturel et multifonctionnel. Attention, certaines manœuvres de simple prudence en France peuvent devenir dangereuses dans certaines parties de l’Italie. Par exemple : s’arrêter à un stop alors qu’il n’y a personne. Ne vous livrez à une telle « excentricité » qu’en ayant pris la précaution de vérifier qu’il n’y a pas de véhicule derrière qui serre d’un peu près, ou mettre le warning pour le prévenir, car il risque fort de ne pas s’y attendre.

Attention, en campagne, la signalisation laisse parfois à désirer. En dehors de ces quelques zones, elle est relativement bien faite et assez fiable. Elle comporte parfois quelques failles, la plus horripilante étant de bombarder à chaque carrefour des panneaux « centro » (le logo utilisé pour désigner le centre-ville est toujours le même : deux cercles noirs, épais et concentriques entourent un point noir) qu’on suit en toute confiance et qui amène la voiture tout droit dans un endroit glauque, muet où plus rien n’est indiqué. A l’inverse de la France, les panneaux de signalisation sont verts pour les autoroutes (autostrada) et bleus pour les autres routes.

[image: ] Autoroutes. Les autoroutes italiennes sont à vrai dire moins « confortables » qu’en France. Leurs rampes d’accès sont courtes et les aires de repos sont pour l’essentiel un morceau de la bande d’arrêt d’urgence situé, pour plus de fraîcheur, sous un pont et donc sans la moindre rampe d’accès pour se lancer. Des bolides risquent parfois d’apparaître dans le rétroviseur phares allumés. Garder son sang-froid est essentiel. Pas de fausses manœuvres : ils doublent à droite si bien que ce sont eux qui prennent le risque de rencontrer une automobile entrant sur l’autoroute.

Sur le reste du réseau, les stations-service sont plus rares, et les pompistes – comme au bon vieux temps – se reposent entre 12h30 et 15h30. Les jours fériés, elles sont fermées, mais certaines pompes sont automatiques (avec billets ou Carte bleue). Attention, la carte de crédit n’est pas acceptée partout.


[image: ] Limitation de vitesse. Même si la limitation indique 120 km/h sur l’autoroute, tout le monde ou presque roule bien au-dessus. Les contrôles policiers sont rares, mais le code de la route n’en est pas mort pour autant…

[image: ] Klaxon. L’usage du Klaxon n’est pas intempestif comme dans certains pays, et surtout il n’a pas forcément le caractère agressif que lui prête l’automobiliste français. Inutile donc de bondir de sa voiture à chaque fois, c’est juste un gentil rappel à l’ordre, une façon de se signaler. On klaxonne pour avertir, pas forcément pour protester. Si d’aventure un usager voit sa porte de garage obstruée par un véhicule l’empêchant de sortir, il klaxonne une fois ou deux  ; après, il attend. Et si le gêneur n’arrive qu’au bout de 5 min, il ne vocifère même pas : « C’est la planète Mars, non  ?  »

[image: ] Panne et dépannage. En cas de problème grave sur la route, composez le 116 (service gratuit 24h/24 de dépannage pour les voitures immatriculées à l’étranger, mais aussi en Italie). Sur autoroute, il existe comme en France les bornes d’urgence. La carte verte internationale d’assurance voiture (ou un certificat équivalent d’assurance internationale) est valable en Italie et doit être présentée lors d’un contrôle de police.

[image: ] Police. Toujours discrète, la présence policière a un sens du laisser-vivre que certains apparentent un peu rapidement à du laxisme. D’autres peuvent trouver plaisant de pouvoir faire des centaines de kilomètres sans voir de voitures embusquées traquant le contribuable en infraction. En revanche, presque chaque petit bourg possède son radar.

[image: ] Circulation en ville. La circulation dans les grandes villes italiennes ne pose pas plus de problèmes qu’en France. Il n’y a, à Florence, pas vraiment plus d’embouteillages qu’à Paris (plutôt moins), et les citadins, en voiture comme en deux-roues, sont assez habiles pour que les accrochages soient rares. En revanche, il faut penser à bien regarder la signalisation et à ne pas forcément se fier à la voiture de devant. La grande majorité des centres-villes des agglomérations de plus de 20 000 habitants sont interdits à la circulation. Des caméras relèvent les plaques, et une amende ne manquera pas alors d’arriver directement en France. A 90 € la « prune », autant éviter.

[image: ] Stationnement. Comme partout, peu de places gratuites en pleine ville. Deux règles « italiennes » à connaître : premièrement, il est possible de s’arrêter n’importe où, ou presque, le Klaxon d’une autre voiture interviendra alors en cas de stationnement gênant. Il est habituel de se garer en double ou triple file, même quand il y a de la place ailleurs. Deuxièmement, en ville, il est possible de se garer en marche avant le long d’un trottoir, plus ou moins loin de celui-ci.

Il est conseillé de payer ses tickets de stationnement. Même avec cinq minutes de retard, des agents viendront verbaliser. Ils passent souvent dans les villes touristiques. Enfin, retenez que les lignes bleues désignent les places de stationnement autorisé mais payant, que les lignes jaunes indiquent une interdiction de se garer et que les lignes blanches correspondent à un stationnement libre, donc gratuit.



Taxi

Tarifs de jour modérés, mais les tarifs de nuit (ou de ville à aéroport) paraîtront un peu plus douloureux, avec des prises en charge qui varient selon les villes et divers paramètres qui échappent parfois au client... Un « Florence centre – aéroport » est conventionné à 25 € (plus 2 €/valise et 1 € si demandé par téléphone).



Deux-roues

[image: ]


En Italie, le deux-roues motorisé est omniprésent. En été, difficile de se garer  ! Le beau temps facilite certes son utilisation, mais les raisons de ce succès sont également historiques. Au sortir de la guerre, le pays est considérablement appauvri et le deux-roues est le meilleur moyen pour motoriser rapidement le pays. Comme au Japon à la même époque, on assiste donc au développement de nombreuses marques produisant de petites cylindrées pratiques et économiques. La plus connue est sans aucun doute Vespa, devenue pratiquement un nom commun, au même titre que Mobylette (initialement un modèle Motobécane) qui jouera le même rôle en France. Aujourd’hui encore, l’Italie compte de nombreux fabricants de scooters. Mais contrairement à la France qui n’a jamais réussi à aller au-delà des petites cylindrées, l’Italie a, comme le Japon, réussi son développement dans les grosses cylindrées (Cagiva, Ducati, Laverda, Aprilia...).



Auto-stop

Aucun « danger » particulier, même s'il faut toujours bien sûr rester vigilant. Les Italiens ne recourent que rarement à l'auto-stop. Il est conseillé de savoir parler italien et de se placer à un feu rouge (en sortie de ville par exemple) et de demander : « mi potresti dare un passaggio per... ».




DÉCOUVERTE


[image: ]

DÉCOUVERTE - Vue de Florence et de la basilique de Santa Croce.

© Kamira / Shutterstock.com
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Toscane – Ombrie en 20 mots-clés


[image: ]

Toscane – Ombrie en 20 mots-clés - Le célèbre raisin cultivé dans le Chianti.

© Martino Balestreri
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Faire – Ne pas faire


Le sacré délimite clairement le respect dans lequel il faut se tenir. Il est interdit :

[image: ] d’entrer en short dans tous les lieux saints d’Italie ou épaules découvertes et tenues légères, et souvent de prendre des photos.

[image: ] de critiquer les mammoni, ces Tanguy transalpins. Les statistiques sont formelles, selon l’Istat (l’Insee italien) environ 40 % des hommes de 30-34 ans vivent encore chez leurs parents et 20 % des femmes. En Italie, la mamma, c’est sacré, surtout pour les garçons, qu’elles couvent jusqu’à ce qu’ils se marient. De plus, la crise n'a rien arrangé : le taux de chômage et les loyers prohibitifs dans les métropoles italiennes font que les jeunes adultes n'ont pas forcément d'autre choix que de rester chez leurs parents.

[image: ] de plaisanter sur leur amour du football car c’est vraiment une affaire de cœur pour les Italiens.

[image: ] d'utiliser un couteau pour manger des pâtes et – pire ! – de couper ses spaghetti. On a beau dire que ce sont peut-être les Chinois qui ont inventé les pâtes, les maîtres en la matière restent les Italiens et on passe vite pour un « barbare » si on ne connaît pas l'art et la manière de manger la pasta. Enfin, le coup de grâce si, pour la digérer, on commande un cappuccino : le café est exclusivement matinal en Italie.

[image: ] de croire que la Dolce Vita à l’italienne est synonyme de farniente. C’est avant tout un art de vivre, allant de l’amour de la nature à celui de la mode, du football au respect de la famille, de la religion à l’honneur. Bref, une certaine qualité de vie empreinte de douceur, mais qui n’a rien à voir avec le repos continuel… En outre, tout semble toujours mieux quand on est en vacances mais la crise économique a touché de plein fouet beaucoup d'Italiens et le pays reste encore sclérosé par des problèmes de corruption et par les mafias…

[image: ] de se fier au nombre de kilomètres pour évaluer les temps de trajets. Les collines toscanes allongent en effet considérablement les distances et ralentissent les meilleures moyennes.







Agriturismo

L’Italie a consacré énormément d’efforts ces dernières années à aider les agriculteurs dans une nouvelle activité : l’hôtellerie de ferme. Celle-ci permet de mettre en valeur et de préserver le patrimoine bâti et naturel, tout en diversifiant les activités et en favorisant des rencontres chaleureuses. La Toscane et l’Ombrie recèlent des fermes-auberges très agréables, calmes et possédant des vues sur des sites somptueux. Ces agritourismes ne doivent pas être confondus avec les country house qui, elles, n’ont plus d’activité agricole.



Aperitivo

Pour partager un moment d’agrément typiquement italien, il est conseillé de sortir à l’heure de l’aperitivo. Vers 19h, de très nombreux bars, trattorie et pizzerias proposent pour le prix d’une consommation tout un ensemble d’amuse-gueules et de salades. Les fauchés pourront ainsi manger pour un prix très raisonnable et les futés se trouveront, à l’heure de la passeggiata, au cœur d’un important rendez-vous des beaux et des belles de la ville. A Florence, certains endroits sont véritablement pris d’assaut.



Arno

Le fleuve Arno trouve sa source dans la province d'Arezzo et traverse entre autres les villes de Florence et Pise. Les rives de l'Arno sont appelées lungarni et divisent ces deux villes d'une façon des plus romantiques grâce aux façades colorées des palazzi qui se reflètent dans l'eau du fleuve. De nombreux ponts enjambent l'Arno mais le plus célèbre reste incontestablement le Ponte Vecchio florentin. Sur le lungarno pisan, durant l'été et sur le modèle du lungotevere romain, des bars et un restaurant proposent une alternative sympathique pour prendre l'apéro ou se retrouver après le dîner. L'Ombrie, quant à elle, est traversée par le Tibre.



Bruschetta

Tranche de pain frottée d’ail, assaisonnée à l’huile d’olive et au basilic, garnie de tomates et de mozzarella, le tout gratiné au four. Il existe, bien entendu, de nombreuses variantes à cette recette de base. Rien ne vaut, à l’heure du déjeuner, la bruschetta accompagnée d’un verre d’orvieto bien frais, savourés à la terrasse d’un petit caffè. C’est délicieux, économique, et suffisant pour affronter une longue journée de promenades et de visites.



« C » inter-vocalique

L'italien trouve sa source dans la langue toscane grâce à des maîtres de la littérature médiévale tels que Boccace, Dante et Pétrarque. Et pourtant, l'italien qu'on entend parler en Toscane n'est pas prononcé de la même manière que celui qu'on entend, par exemple, à la télévision. Une particularité du toscan est la manière dont il traite le « c » inter-vocalique (les deuxième et troisième « c » de « Coca-Cola » par exemple) : ou il le « racle » comme à Livourne, ou il l'aspire comme à Florence, ou bien il l'omet complètement comme à Pise !



Caffè

Le mot se retrouve dans de très nombreuses langues, mais le goût italien est unique. Sans doute est-ce dû à la part de rêve qui s’y trouve. Le café fort, l’espresso tel qu’il est connu en France, ne fait qu’approcher la réelle saveur du caffè italiano. A chacun de s’exercer le palais. Le vrai caffè à l’italienne se savoure en très petite quantité, très concentré (une tasse à espresso remplie au quart), avec plusieurs sucres. Mais il s’apprécie également latte, macchiato, lungo, cappuccino, ristretto, con panna ou encore latteccino ou romano…



Calcio storico

A Florence, depuis le XVIe siècle, les quatre quartiers historiques de la ville (Santo Spirito, Santa Croce, Santa Maria Novella et San Giovanni) s'affrontent sans merci pour remporter le tournoi de Calcio Storico. Un sport brutal, qui mélange football, rugby et lutte codifié au Moyen Age, pratiqué par des hommes ­entraînés à se battre jusqu'au bout d'eux-mêmes. Une tradition spectaculaire 100 % florentine qui se déroule chaque année, en juin, sur la place Santa Croce.



Campanilismo

Terme italien signifiant l'attachement à sa ville, symbolisée par son campanile. De cet attachement découle souvent une rivalité forte avec les villes voisines. Le voyageur étranger comprendra mieux dès lors les inscriptions offensives sur les murs de Pise relatives à la ville de Livourne et vice versa. Pise et Livourne en revanche trouvent un terrain d'entente quand il s'agit d'offenser Lucques qui, quant à lui, ne se lasse pas de snober un Viareggio qui le raille en permanence…

De manière plus large, le sentiment d’appartenance à une nation est plus faible que celui d’appartenir à une région ou à une ville. On parle alors de régionalisme. Comme lors de la Renaissance, les Florentins en viennent encore à considérer les Milanais ou les Napolitains comme des étrangers et réciproquement. Le plus important demeure la région, son passé glorieux et ses coutumes ancestrales, et, plus encore que la région, le village, et plus encore, la famille !



Cantique des créatures

Il Cantico delle Creature ou bien Cantico di Frate Sole est le texte le plus ancien connu à ce jour de la littérature italienne, le premier document historique écrit en langue vulgaire italienne et non pas en latin. Il a été composé par saint François d'Assise au cours de la première partie du XIIIe siècle (selon la tradition, en 1224, soit deux ans avant la mort du saint assisien).



Cantuccini

Gâteaux secs et croquants typiques des régions de Toscane et d'Ombrie. Il s’agissait, à l’origine, comme la plupart des spécialités régionales, d’une douceur de pauvre. Ils sont fabriqués avec du pain rassis, sucré, épicé et fourré aux amandes. Les cantuccini sont parfois tellement durs qu’il est difficile de les apprécier seuls. Pour les déguster, mieux vaut les tremper dans du vin doux. Ils sont d’ailleurs souvent vendus en coffret avec une demi-bouteille de vino santo. Après le café, c’est un véritable délice.



Carnaval

Le carnaval de Viareggio est un des plus célèbres au monde. Il est caractérisé par un défilé de chars allégoriques gigantesques en papier mâché dont la tradition remonte à 1873. Depuis 1949, est organisé également durant les festivités carnavalesques un tournoi de football – la Coppa Carnevale, aussi appelée Torneo di Viareggio – réservé aux moins de 21 ans qui a acquis au fil des années une renommée internationale.



Chianti

Né au XIXe siècle, le chianti, après bien des péripéties dues à des bouleversements agricoles dans les années 1980, a retrouvé ses lettres de noblesse. Il existe trois sortes de chianti : le chianti normal formé à 80 % minimum de sangiovese (le principal cépage de la région) et vendu dans sa célèbre fiasque ; le chianti riserva qui ne sera mis en bouteille qu’après 3 ans de vieillissement en fûts de chêne (distribué dans des bouteilles de forme bordelaise) ; et enfin le chianti classico (ou chianti classico riserva) encore plus élaboré, que vous reconnaîtrez grâce à son liseré rouge sur le goulot et son petit coq noir (gallo nero).



Collines et cyprès

Quand on pense à la Toscane, une des premières images qui nous vient à l'esprit est celle d'un paysage formé de collines et de cyprès. Cette image est loin d'être un cliché, la Toscane étant un territoire essentiellement vallonné. Les plaines et les montagnes se disputent le reste du territoire. L'Ombrie, quant à elle, est dominée par les Apennins et a un relief plus montagneux. Le poète Giosué Carducci (originaire de la province de Lucques en Toscane) rebaptisa cette région le « cuore verde d'Italia » (le cœur vert de l'Italie).

S’élevant vers le ciel depuis les douces courbes des collines toscanes, les cyprès poussent sur leur terrain volcanique. A eux deux, ils dessinent l’un des plus vieux paysages du monde travaillés par l’homme. Sans doute est-ce en regardant ces formes bordées de cyprès que les peintres et les géomètres ont conçu des inventions formelles innovantes. Ils auraient été plantés sur les routes pour servir de coupe-vent, et près des églises et des cimetières comme symbole d’immortalité.



Cuore verde d’Italia

Le « cœur vert de l’Italie », loin de toute l’agitation des grandes villes, c’est l’Ombrie. Les paysages vallonnés, les lacs, les petites villes fortifiées, pleines de charme et historiquement riches, la vie paisible, les champs et les vignes à perte de vue, font de cette région l’une des plus agréables pour de longues promenades et des vacances zen. D'ailleurs nombre de Romains se tournent aujourd'hui vers cette région, à 2 heures au nord-est de la capitale, pour décompresser le week-end ou même pour changer de vie en s'y installant.



Dare del tu (tutoyer)

Les Italiens tutoient très vite les personnes qu’ils rencontrent. Il ne faut surtout pas s’en formaliser : ce n’est pas une marque de familiarité excessive ni d’animosité. On pourrait dire que ça simplifie les rapports. Et tant mieux pour ceux qui vont en Italie en ne connaissant que des rudiments de la langue car le vouvoiement italien est grammaticalement assez acrobatique pour les non-initiés. Tutoyer instaure une discussion plus conviviale et chaleureuse. Seuls les hôtels, restaurants et institutions administratives utilisent toujours le « vous ».



Deh

Cette interjection conclut chaque intervention parlée d'un habitant de Livourne. Comme « Belin » à Gênes ou « hein » chez certains Belges ou chez les Ch'tis. Parfois précédé de « Boia », d'où l'hypothèse sur son étymologie : « boia deh » signifierait « boia di Dio », en français « bourreau de Dieu ». Peu élégant quoi qu'il en soit, le Toscan ayant une fâcheuse tendance à blasphémer (bestemmiare).



Dolce vita (douceur de vivre)

A l'évocation d'un séjour en Toscane, tous l'assimilent à l’antre de la dolce vita, cette agréable et unique musique à l’italienne. Prendre le temps, bien manger, échanger... On retrouve cette envie de bien vivre même dans les grandes villes comme Florence ou Pise. Préparez-vous à parler pour ne rien dire, à faire un brin de causette à un coin de rue, ou à patienter en boutique ou au restaurant, mais surtout, laissez-vous porter par le doux hédonisme toscan !



Enoteca

Ou bar à vin. Tous les villages en possèdent au moins un. Tant mieux, car c’est probablement la meilleure manière de découvrir des vins très locaux, sans avoir à aller sur les sites d’exploitation. Attention à ne pas manger de produits à base de fenouil lors d’une dégustation. Les spécialistes disent que cette plante masque le goût et que c’est une stratégie pratiquée par certains vendeurs pour berner certains clients en leur revendant les mauvaises bouteilles.



Étrusques

L’histoire de la Toscane débute réellement avec celle des Etrusques, vers le IXe siècle av. J.-C. Peuple mystérieux, ils se nommaient les « Rasenna », étaient nommés par les Grecs « Tyrrhenoi » (d’où le nom de la mer) et les Latins leur laissèrent finalement le nom de « trusci ». Etant l’un des premiers peuples italiens (toscan et ombrien), les Etrusques ont laissé de fascinants témoignages de leur culture avancée et de leurs connaissances scientifiques, artisanales et ésotériques, héritées sans doute (les origines demeurent mystérieuses) du mélange des cultures asiatique, germanique et méditerranéenne. Ils semblent avoir légué leur amour de la vie et de l’élégance à leurs descendants d’aujourd’hui.



Fi-Pi-Li

La Fi-Pi-Li est un réseau routier (route à grande communication – Strada di Grande Comunicazione ou SGC) reliant Florence (FI-renze), Pise (PI-sa) et Livourne (LI-vorno). Must-have du Toscan, elle est parfois ignorée du voyageur et pourtant elle lui épargnerait les péages des autoroutes.



Fiasque

Du latin « flasco » signifiant « bouteille », la fiasque est une bouteille ventrue représentant pour de nombreux touristes un symbole de l’Italie. Il s’agit d’une mesure de liquide en usage dans le pays. La fiasque de Florence vaut pour les huiles 2,08 l et pour le vin 2,27 l. Désormais, le nom est porté par une bouteille typique, recelant exactement une… fiasque. Elle est aussi célèbre que le vin qu’elle contient. Elle tend malheureusement à être remplacée par de banales bouteilles classiques. Le chianti que l’on trouve à l’exportation dans des fiasques est désormais rarement d’excellente qualité.



Fontaines

L’étonnement, des siècles durant, des voyageurs en Toscane, vint des fontaines. L’eau y est une richesse et sa distribution révèle à la fois une maîtrise technique et une grande organisation politique. La plupart des villes et villages toscans et ombriens disposent de fontaines, souvent édifiées sur les grandes places. A la question : l’eau est-elle potable ? La réponse est oui et trois fois oui. C’est une eau de source qui jaillit, toujours fraîche et délicieuse.



Gastronomie

Vins du Chianti ou Orvieto classico, huiles d’olive, jambons crus ou fumés, pici, saucisses, fromages, champignons, gibiers, truffes… Les vitrines irrésistiblement alléchantes des petits épiciers du coin, véritables cavernes d’Ali Baba, font souvent succomber les visiteurs à la tentation. Car, outre la contemplation des galeries, des musées ou la pose d’un cierge pour s’attirer les grâces de saint François d’Assise, un voyage en Toscane et en Ombrie ne serait pas pleinement authentique sans goûter aux saveurs locales.



Gelati (glaces)

L’un des arts de vivre à l’italienne. Les glaces se dégustent plutôt le soir, lorsque la majeure partie du flot touristique a disparu. Chaque ville, et presque chaque quartier dans les grandes agglomérations, possède sa gelateria favorite, celle où les gens passent et se retrouvent pour déguster en bavardant un cornetto (cornet) ou une coppetta (petit pot) à la main. En fonction de la taille (pour un prix dérisoire contrairement au Berthillon préféré des Parisiens), le serveur adapte le nombre de parfums. Délicieusement crémeuses et savoureuses… Un vrai régal !



Huile d’olive

L'Italie est réputée à travers le monde pour la grande qualité de son huile d'olive, notamment extraite de la fertile Toscane, où l'on trouve de l'huile mono-verger (la plus chère et la plus prisée). Considérée comme un véritable « or liquide », l’huile d’olive extra-vierge fait la fierté des Toscans et constitue un des piliers de la cuisine régionale. Certains restaurants proposent même une carte spécifique des huiles d'olive, de quoi régaler les connaisseurs les plus exigeants.



Marbre

Qui n'a jamais entendu parler du marbre de Carrare ? Prisé pour sa blancheur, Michel-Ange l'utilisa pour ses sculptures et notamment pour son David. Si des carrières existaient déjà probablement à Carrare durant la préhistoire, c'est sous Jules César que les extractions connaissent un véritable essor. Le site est en partie ouvert au public et Carrare compte de nombreuses boutiques de souvenirs où l'on peut faire l'acquisition d'objets en marbre.



Mer

On oublie trop souvent que la Toscane est bordée par la mer Tyrrhénienne. Pise comptait parmi les quatre républiques maritimes d'Italie durant le Moyen Age (avec Amalfi, Gênes et Venise), et Livourne et Piombino sont actuellement des ports d'une certaine importance (surtout Piombino, Livourne en revanche est devenu principalement un port de ferries pour la Sardaigne et la Corse). Si le littoral de Viareggio attire le tourisme, les plus belles plages s'étendent dans le sud de la Toscane, où se trouve le parc naturel de La Maremma. N'oublions pas enfin l'archipel toscan, avec l'île d'Elbe, dont les paysages paradisiaques ne peuvent qu'enchanter le voyageur.



Mercato

Les marchés sont les lieux populaires les plus authentiques d’Italie, et leurs couleurs et leurs odeurs ne laissent personne indifférent. C’est l’un des lieux de rencontre de toutes les générations, lieu de vie pour être au plus près des gens. C’est aussi un endroit idéal pour un petit en-cas, ainsi que pour découvrir les mets typiquement locaux, les petites spécialités familiales ou l’artisanat du coin. Ne ratez pas le marché central de Florence, même s'il est devenu assez touristique, il vaut toujours le détour !



Negroni

Le Negroni est un cocktail inventé à Florence en 1919 par le comte Camillo Negroni qui, lassé de son habituel americano, proposa au barman de remplacer l'eau gazeuse par du gin. 2 cl de campari, 2 cl de vermouth rouge (martini ou cinzano), 2 cl de gin. Un arrière-goût de Belle Epoque.



Palio

Deux fois par an (2 juillet et 16 août), la piazza del Campo de Sienne est assaillie par des milliers de spectateurs venus assister à la célèbre course de chevaux où s’affrontent 10 des 17 contrade (quartiers) de la ville. Loin de n’être qu’une simple fête, ce tournoi d’origine médiévale dénote l’esprit de compétition des Toscans pure souche, élevés dans la tradition des villes et quartiers rivaux.



Passeggiata

A partir de 16h, ou plus tard selon la saison, les Italiens s’adonnent avec plaisir à la passeggiata, c’est-à-dire la promenade sur le corso, sur la piazza ou le campo ; l’essentiel étant que l’endroit soit le plus central et animé du coin. On le fait dans un sens, puis dans un autre. On s’arrête pour bavarder lorsqu’on rencontre une personne de connaissance, ce qui, normalement, doit arriver plusieurs fois dans une traversée. La passeggiata, c’est très important pour la convivialité. En Italie, on déambule, et personne ne trouve bizarre de voir la même personne passer plusieurs fois au même endroit... même sur une dizaine de mètres.



Pinocchio

Personnage de la littérature enfantine qui vit le jour à Florence en 1881 sous la plume de Carlo Collodi. Le pantin en bois – que l'on retrouve désormais sous différents formats dans toute boutique de souvenirs pour touristes qui se respecte – était à la base le protagoniste d'un livre intitulé Le avventure di Pinocchio. Storia di un burattino (Les aventures de Pinocchio. Histoire d'une marionnette). C'est en 1940 qu'il deviendra le héros d'un dessin animé de Walt Disney.



Renaissance

La Renaissance est à Florence et à la Toscane ce que la tour Eiffel est à Paris. Malgré tout ce qui l’a précédée, c’est elle qui est devenue pour tous le symbole de la ville. Léonard de Vinci, Michel-Ange, Botticelli, Brunelleschi… leurs empreintes restent immenses. La Renaissance florentine est la période qui a vu naître le plus de génies, qui a théorisé la perspective, exalté la fresque, importé la peinture à l’huile, inventé l’humanisme et survécu à l’apocalypse de l’an 1500 prévue par Savonarole, l’homme de foi !



Rispetta il tuo ambiante

« Respecte ton environnement » : ce conseil aux usagers est loin d’être superflu. En particulier dans les lieux touristiques où les vacanciers ont tendance à se relâcher. Et comme les plages ne sont pas régulièrement nettoyées, cela fait vite désordre, au point qu’un tel panneau peut paraître dérisoire, vu l’état patent de l’environnement en question. Que l’on se rassure : il y a un mieux certain, et ce genre de désagrément est peu fréquent en ville, et encore moins à la campagne.



Sagra

Fêtes d'origine religieuse dans l'antiquité, les sagre, à l'heure actuelle, sont orientées principalement vers la gastronomie locale (la sagra dei funghi, della porchetta, del cinghiale, etc.) et donnent lieu à des rassemblements populaires festifs. On y danse souvent le « ballo liscio », sorte de danse collective ou en couple assez surprenante pour le touriste non initié mais passe-temps favori des couples d'âge mûr (et pas seulement).



Sieste ou pisolino

En été, l’heure de la sieste est sacrée, même si les Italiens ne la passent pas à dormir... Si les commerces restent ouverts jusqu’à 13h ou 13h30, il n’est pas question d’ouvrir l’œil et la porte avant 16h30 et même davantage si le réveil n’a pas sonné… C’est l’occasion de parcourir la ville en profitant de cet instant magique pour certains, angoissant pour d’autres… A moins, évidemment, de se laisser tenter par la somnolence ambiante. Au-delà de cette heure fatidique, tout s’anime. Des villes entières sortent pour meubler bancs, places et terrasses.



Tau

Lettre commune à l'alphabet grec et l'alphabet hébreu, le « tau » faisait l'objet de la dévotion de saint François qui l'écrivait partout – sur les murs et sur les portes – et vous la retrouverez dans les magasins d'Assise sous forme de pendentifs, à clouer au mur ou à déposer sur votre commode. Bien avant saint François, les premiers chrétiens virent dans cette lettre la dernière de l'alphabet hébreu, une prophétie relative à l'apocalypse ainsi qu'une préfiguration de la croix sur laquelle fut crucifié Jésus.



Tartufo (truffe)

Le sol fertile de ces régions produit deux types de truffe. La blanche dans les régions de San Miniato et Montaione (1/3 de la récolte nationale en est extraite) ; et la noire provenant de Norcia. Si vous visitez la région en septembre lors des fameux marchés aux truffes, attention à ne pas vous faire truffare (arnaquer) !



Trattoria

Ce n’est pas un ristorante et encore moins une pizzeria, bien que des concessions soient parfois faites pour faire marcher le commerce. La trattoria symbolise le charme de la restauration italienne. S’y trouvent une cuisine typique et familiale, et une ambiance chaleureuse qui n’existent nulle part ailleurs.



Universités

La Toscane et l'Ombrie comptent plusieurs universités : à Florence, à Sienne, à Pérouse et à Pise qui, en plus de l'Università degli studi di Pisa, accueille également la Sant'Anna et la Scuola Normale Superiore qui sont particulièrement prestigieuses et dont l'accès est conditionné par un examen d'entrée. Ces universités donnent aux villes au sein desquelles elles se trouvent une atmosphère jeune et enjouée mais également internationale grâce aux nombreux étudiants étrangers (citons au passage l'Università per stranieri di Perugia – l'Université pour étrangers de Pérouse). La vie estudiantine déborde souvent des murs des différentes facultés pour envahir l'entièreté de la cité. Livourne quant à lui abrite l'Accademia Navale.



Vico

Typiques de Toscane et Ombrie, les vicolo ou vico sont des venelles ou petites ruelles pavées, empreintes d'histoire, qui invitent à la flânerie et à de douces découvertes. Se perdre dans les labyrinthes des vieux quartiers de Florence, Sienne ou Pérouse, à la découverte de merveilles sans cesse renouvelées est un plaisir à lui tout seul.



Survol de la Toscane et de l'Ombrie


[image: ]

Survol de la Toscane et de l'Ombrie - Campagne toscane.
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Géographie

Toscane

D’une superficie de 22 987 km², la Toscane est l’une des vingt régions d’Italie. Elle est divisée en dix provinces : Arezzo, Firenze, Grosseto, Livorno, Lucca, Massa-Carrara, Pisa, Pistoia, Siena et Prato. Ses frontières régionales sont marquées par la Ligurie, l’Emilie-Romagne, les Marches, l’Ombrie et le Latium. Géographiquement, ses paysages sont divers. La plus grande partie de sa superficie (environ 15 317 km²) est constituée de collines. Bordée par les Apennins au nord et à l’est, la Toscane compte aussi 7 îles en mer Tyrrhénienne (du nom grec de la civilisation étrusque) et Ligurienne. La plus grande des îles, l’île d’Elbe (Elba), riche de ses 223 km², est aussi la préférée des touristes. Ce sont les Apennins et les Alpes apuanes qui dessinent le nord de la région du côté de la Garfagnana, riche en schiste et en argile. C’est notamment à Carrara que Michel-Ange venait chercher le marbre précieux à son travail de sculpteur et d’architecte (le fameux marbre de Carrare). Au sud et plus au centre, ce sont les douces et généreuses collines de la région du Chianti et de Sienne en particulier qui représentent aux yeux du monde la quintessence de la Toscane. Terres fertiles nourries de petites rivières, elles sont un paradis pour l’olivier et pour la vigne. Les vallées de Chiana et de la Maremma sont célèbres pour être formées de collines métallifères qui peuvent atteindre, pour la plus haute, 1 059 m. Les richesses du sous-sol comme celles du sol peuvent donc apporter une première explication au développement de la culture étrusque, puis de celle de Toscane. Mais la colonne vertébrale de la région, c’est l’Arno chanté par Dante, long de 240 km environ, qui prend sa source dans les Apennins et qui passe par Florence et Pise avant de se jeter dans la mer Tyrrhénienne près de Livourne. C’est le long de ce fleuve paisible et enchanteur que vit et travaille la majorité de la population.

Ombrie

Beaucoup plus petite que la Toscane, la superficie de l’Ombrie est de seulement 8 458 km². La géographie de cette région, la seule de la péninsule qui n’ait de débouché ni sur la mer ni sur un pays frontalier, est aussi dessinée par l’épine dorsale des Apennins sur sa partie orientale, mais c’est le paysage de campagne et de collines caressantes qui caractérise le mieux la région. Douce et fertile tout comme sa voisine, elle est aussi généreuse pour les oliviers et les vignes, traversée par le cours du fleuve Tevere (Tibre) sur environ 200 km, entre San Giustino et Orte. Elle possède par ailleurs le quatrième lac italien par la superficie, le Trasimène, qui est un bassin artificiel. La partie sud de la région, la Valnerina, est traversée par la Nera, le principal affluent du Tevere, donnant vie à un milieu naturel parmi les mieux conservés de toute l’Italie centrale.



Climat

Les régions de Toscane et d’Ombrie jouissent à la fois d’un climat relativement rigoureux et humide au nord, méditerranéen ailleurs, c’est-à-dire doux en hiver et très chaud et sec en été. La canicule des mois de juillet et août est souvent pénible (jusqu’à 40 °C à l’ombre), et il faut dès lors fuir Florence pour les bords de mer ou de plus hautes altitudes. Le reste de l’année est plus généreux en averses, septembre ou avril sont les périodes les plus agréables avec une température de 20 à 25 °C. Les chaînes montagneuses du nord offrent l’hiver de modestes pistes de ski généreusement enneigées et un froid plutôt rude ! L’hiver à Sienne peut aussi se révéler plus froid que prévu…



Environnement – écologie

En Ombrie, le faible nombre d’habitants (n’atteignant pas le million) a favorisé la formation de larges zones protégées. Par ailleurs, le reboisement des forêts a permis l’introduction d’espèces animales étrangères à la région, mais en contrepartie le feu menace sans cesse de dévaster le terrain lorsque viennent les chaleurs caniculaires de l’été. C’est également le cas en Maremme. L’Ombrie qualifiée à juste titre de « Cœur vert » de l’Italie, et la Toscane relativement protégée des ravages de l’industrie lourde restent un paradis pour le voyageur en mal de « vert » malgré la crise de l’agriculture. Et ce, même si comme ailleurs la pollution due au trafic dans les grandes villes et les activités industrielles (à Livourne, Piombino, Florence) ou encore l’exploitation abusive des carrières de marbre des Alpes apuanes menacent sans cesse de défigurer l’équilibre de la région.



Parcs nationaux

La Toscane et l’Ombrie comptent parmi les plus beaux parcs de la péninsule. Véritables havres de paix aux paysages suggestifs et propices à d’idylliques promenades et d'innombrables sports en plein air. Pour plus de renseignements, consulter le site www.parks.it.

En Toscane

[image: ] Parc national de l'archipel toscan. Créé en 1996, il constitue le plus grand parc marin d’Europe. Il comprend une partie terrestre, incluant les îles Elbe, Giglio, Capraia, Montecristo, Pianosa, Giannutri, Gorgona, et les 56 766 ha de mer qui les entourent.

[image: ] Parc national de l'Apennin tosco-émilien, institué en 2001, qui comprend de nombreuses communes de l’Emilie-Romagne et de la Toscane.

[image: ] Parc national des forêts du Casentino. Il couvre une vaste zone de forêts de sapins, de hêtres et de châtaigniers, entre la Toscane et l’Emilie-Romagne. Un paradis pour les randonnées.

[image: ] Parc naturel régional de la Maremme. Institué en 1975, il s'étend le long de la côte tyrrhénienne sur 9 800 ha et renferme une précieuse variété d’écosystème, comme les dunes de l’Uccellina.

[image: ] Parc régional des Alpes apuanes, au nord-ouest de la Toscane, entre les provinces de Massa Carrare et de Lucques. A deux pas de la mer, le superbe massif montagneux d'un blanc ivoire présente un autre caractère de la Toscane.

En Ombrie

[image: ] Parc national des Monts Sibyllins, fondé en 1993. Il s'étend sur plus de 71 ha où, selon la légende, se trouverait l'antre de Sybille. Cette zone montagneuse, au charme spectaculaire, est dominée par le Vettore (2 476 m), point culminant de la région.

[image: ] Parc du Mont Subasio, né en 1995. Il permet une retraite sur les traces de saint François d’Assise. Son sommet (1 290 m) domine la vallée Umbra.

[image: ] Parc du Trasimène, créé en 1995. Il offre une eau et des plages très propres malgré la pression du tourisme balnéaire. Il comprend le lac et les villages situés sur ses rives (13 200 ha).

[image: ] Parc du Mont Cucco, au nord-est de l'Ombrie. Il offre 10 480 ha de paradis pour les sportifs, avec 120 km de sentiers et de magnifiques grottes où pratiquer la spéléologie.

[image: ] Parc de Colfiorito, vaste plateau karstique de 338 ha, idéal pour les amateurs d'ornithologie.

[image: ] Parc fluvial du Tibre, s'étend sur 50 km le long du fleuve, du col de Todi à l'oasis d'Alviano. Ses rives sont jonchées de vestiges de l'époque étrusque et romaine, car le Tibre représentait une artère vitale de communication.

[image: ] Parc fluvial du Nera, fondé en 1995, appelé aussi « parc des eaux » puisque sillonné par les cours du Nera et du Velino – ce dernier, dévié par les Romains, forme la spectaculaire cascade des Marmore.



Faune et flore

Toscane

[image: ] La flore toscane varie en fonction de l’altitude. La bande côtière, bordée de collines de 300-400 m maximum, présente une végétation de type méditerranéenne (romarin, lavande, pins maritimes, etc.). Dans l’arrière-pays toscan, là où l’altitude ne dépasse pas les 1 000 m, on trouve de nombreux bois de châtaigniers et de chênes. Enfin, là où l’altitude dépasse les 1 000 m, ce sont les forêts de hêtres et de sapins qui dominent le paysage naturel.

[image: ] La faune toscane, tout comme celle de l’Ombrie, a été mise à rude épreuve par les chasseurs. La Maremme, cependant, se révèle être une zone privilégiée pour observer les animaux et, en particulier, le sanglier (qui, d’ailleurs, fait le bonheur des gourmands et des gourmets locaux !). L’archipel toscan présente une faune et une flore tout à fait particulières : plantes semper virens ou couvertes d’épines, quelques bois de châtaigniers malgré tout à l’Elbe. Les animaux qu’on peut y rencontrer sont notamment le blaireau, la martre, le papillon Coenonympha elbana et de nombreux petits lézards ! Sur l’île de Montecristo, on peut tomber nez à nez avec la chèvre sauvage Capra aegagrus hircus.

Ombrie

[image: ]  « Cœur vert de l’Italie » (selon un poème de Carducci), il faut en effet gravir les sommets les plus élevés de l’Appenin pour cesser de voir des arbres… Comme en Toscane, une grande partie du territoire est couverte de bois et de forêts (de chênes en dessous des 1 000 m d’altitude et de hêtres au-delà). La flore la plus riche d’Ombrie se trouve sur les monts Sibillini (espèces montagnardes) et au lac Trasimène.

[image: ] Pour ce qui concerne la faune, on retrouve en Ombrie le blaireau, la martre, le renard et d’autres animaux caractéristiques des régions boisées et montagnardes, comme en Toscane. De nombreuses espèces d’oiseaux peuvent être observées, saint François parvenait même à leur prêcher la parole divine !



Histoire


[image: ]

Histoire - Temple étrusco-romain de Fiesole.
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Par leur positionnement central au cœur de l'Italie, la Toscane et l'Ombrie ont presque toujours pris part aux grandes heures de l'histoire transalpine. Retour sur quelques grandes périodes qui ont largement façonné les paysages et la culture d'aujourd'hui.




Nom des places


Les places ou grandes avenues des villes de Toscane et d'Ombrie portent souvent le même nom. Voici quelques repères :

[image: ] Giacomo Matteotti (1885-1924). Député socialiste, il fut assassiné par un groupe fasciste. Sa disparition participa à la montée en puissance de la popularité des idées du régime totalitaire de Mussolini.

[image: ] Giuseppe Mazzini (1805-1872). Révolutionnaire et patriote, il a grandement œuvré pour l’Unité italienne. Les plaques portant son nom sont d’autant plus nombreuses en Toscane qu’il est décédé à Pise. En 1870, il choisit la Sicile comme territoire pour voir naître la République italienne, alors que le roi Victor-Emmanuel II vient de terminer l’unification de l’Italie. Arrêté, il est enfermé puis exilé. Quelques mois avant sa mort, il parvient à regagner Pise en utilisant une fausse identité.

[image: ] Comte de Cavour (1810-1861). De son vrai nom Camillo Benso, il a, lui aussi, beaucoup travaillé en vue de réaliser l’unité de l’Italie. Dès 1847, il crée un parti politique qui prône l’unification. A la date de sa mort, seules Venise et Rome ne font pas encore partie de l’Italie.

[image: ] Giuseppe Garibaldi (1807-1882). Probablement le plus connu des Italiens d'origine française, puisqu'il est né à Nice. Bien que naturalisé français à l’âge de 7 ans, alors que Nice revient à la Savoie, il s’est toujours senti italien. En 1833, alors qu’il est capitaine d’un navire qui file vers la mer Noire, il découvre le mouvement « Jeune Italie » de Giuseppe Mazzini qu’il rejoindra vigoureusement quelques années plus tard. Il est considéré comme l'un des pères fondateurs de l'Italie.

[image: ] Vittorio Emanuele II (1820-1878). Nombre de galeries portent le nom de celui qui fut le 1er roi d'Italie de 1861 jusqu'à sa mort. Surnommé Père de la patrie ou Roi gentilhomme, il fut également prince de Savoie, du Piémont et roi de Sardaigne de 1849 à 1861.








Chronologie


Des origines étrusques au Moyen Age

[image: ] VIIIe siècle av. J.-C. > Apparitions des premières traces de la civilisation étrusque. A leur apogée (VIe siècle), leur territoire correspond plus ou moins à la Toscane actuelle et à une partie conséquente de l’Ombrie, incluant Pérouse notamment.

[image: ] VIe siècle av. J.-C. > Au cœur de la péninsule italienne, la tribu Umbri nomme son territoire Umbria. Les invasions étrusques semblent pousser les Ombriens vers les Apennins.

[image: ] 351 av. J.-C. > Annexion de l’Etrurie par Rome.

[image: ] 295 av. J.-C. > Bataille de Sentinum perdue par les Ombriens. Commence alors l’avancée de l’Empire romain sur leur territoire.

[image: ] 220 av. J.-C. > Construction de la Via Flaminia en Ombrie, axe routier essentiel du développement de l’influence romaine dans le pays.

[image: ] Vers 59 av. J.-C. > Les Romains fondent Florentia, aujourd’hui appelée Florence.

[image: ] 40 av. J.-C. > Pérouse est le théâtre d’une guerre civile romaine menée parc Marc Antoine contre Octave. La ville est alors détruite.

[image: ] IVe siècle > Chute de l’Empire roman et apparition de Ville-Etats. Ces dernières n’ont alors cessé de se livrer des batailles. Très vite les Guelfes, qui soutiennent la papauté, et les Gibelins, qui souhaitent voir la région dominée par un roi, s’affrontent.

[image: ] 570 > La Toscane est désormais sous domination des Lombards qui installent leur administration à Lucca et Pavia.

[image: ] 571 > L’Ombrie est divisée entre la domination byzantine et le Duché de Spolète fondé par les Lombards. Ces derniers y resteront jusqu’au XIIIe siècle, sans dominer continuellement.

[image: ] De 781 à 786 > Florence et une grande partie de la Toscane et de l’Ombrie sont rattachées à l’Empire carolingien. Certains territoires sont offerts au pape. Charlemagne visite la région.

[image: ] IXe siècle > Pérouse devient propriété des papes avec l’accord de Charlemagne et Louis le Pieux.

[image: ] 1115 > Création à Florence de la première commune ou cité-Etat régie par une assemblée.

[image: ] 1182 > Naissance de saint François à Assise.

[image: ] 1235 > Les premiers florins sont frappés, d’abord en argent, puis en or à partir de 1252. La monnaie florentine devient alors un point de référence en Europe, témoignant au passage du premier rayonnement de la ville sur la péninsule.

[image: ] 1260 > Bataille de Montaperti remportée par les Siennois contre les Florentins.

[image: ] 1265 > Naissance du premier grand poète de langue italienne, Dante Alighieri.

[image: ] Début des années 1340 > Importante crise économique à Florence due à la faillite des familles Peruzzi et Bardi.

[image: ] 1348-1393 > Grande peste. La moitié des populations de Toscane et d’Ombrie disparaît.

[image: ] 1406 > Pise est vaincu par Florence.

La période Médicis

[image: ] 1434 > Jusque-là libre de la domination de toute grande famille, Florence devient la propriété des Médicis qui la dirigeront jusqu’en 1737, avec quelques interruptions cependant.

[image: ] 1452 > Naissance à Florence de Léonard de Vinci.

[image: ] 1475 > Naissance à Caprese au nord d’Arezzo de Michelangelo.

[image: ] 1494 > Les troupes françaises de Charles VIII obligent Pierre de Médicis à quitter le pouvoir. Florence devient une république théocratique jusqu’en 1512.

[image: ] 1502 > Florence reprend à nouveau Pise.

[image: ] 1527 > Le pape Clément VII, membre de la famille Médicis, et Charles Quint s’allient pour replacer un Médicis au pouvoir à Florence. Après un siège de 10 ans, Alexandre prend le pouvoir.

[image: ] 1570 > Cosme Ier est choisi pour être le premier grand-duc de Toscane. Pour la première fois la région forme une entité politique unique. Les cités rivales deviennent alors les principaux points de chute des Médicis pour développer la région.

[image: ] 1737 > La lignée des Médicis s’arrête, avec Gaston. Commence alors la domination des Habsbourg-Lorraine avec François II.

[image: ] 1743 > Anna Maria Luisa, dernière de la famille des Médicis, s’éteint. L’héritage de la famille trouve alors en Florence son quartier général et donne naissance à la Galerie des Offices.

La Toscane et l’Ombrie à l’heure italienne

[image: ] 1807 > La Toscane est annexée par l’Empire français. La région se divise en trois départements. Elisa Bonaparte domine alors la région avant que les Hasbourg n’en reprennent le contrôle que 7 ans plus tard.

[image: ] 1809 > L’Ombrie tombe sous la domination de Napoléon jusqu'en 1814.

[image: ] 1815 > L’Ombrie est restituée à l’Etat pontifical après le Congrès de Vienne.

[image: ] 1860 > La Toscane et l’Ombrie intègrent le Royaume d’Italie. Florence devient alors la capitale du pays en 1865, jusqu’à la conquête de Rome 5 ans plus tard. Le roi Vittorio Emmanuele s’installe alors au Palazzo Pitti.

Epoque contemporaine

[image: ] 1927 > Les frontières actuelles de l’Ombrie sont fixées avec la création de la province de Terni, alors que la province de Rieti est incorporée à la région Lazio.

[image: ] 1939-1945 > L’Ombrie est connue pour avoir toujours été une poche de résistance active pendant la Seconde Guerre mondiale. A Foligno par exemple, près de 3 000 personnes furent déportées en Allemagne.

[image: ] 4 août 1944 > Les troupes allemandes font exploser tous les ponts de Florence à l’exception du ponte Vecchio.

[image: ] 1966 > Des dizaines de personnes périssent dans des inondations à Florence après la crue de l’Arno.

[image: ] 1992-1993 > Eclatement des scandales de Tangentopoli et opération Mani Pulite. Un attentat mafieux en juin 1993 contre la Galerie des Offices de Florence fait cinq morts, détruit trois tableaux, en endommage 173 autres et affecte 50 sculptures.

[image: ] 1994 > Première élection de Silvio Berlusconi.

[image: ] 1997 > Réforme de l’Etat, qui opte pour une organisation fédérale en communes-régions-Etat. L’Etat conserve sa compétence dans 31 matières, dont la politique extérieure, les lois électorales, la défense, la monnaie, la justice, l’environnement, l’ordre public, l’éducation.

[image: ] 1998 > Roberto Benigni, né à Castiglion Fiorentino en Toscane, remporte l'Oscar du meilleur acteur pour son film La Vie est Belle.

[image: ] 2001 > Deuxième élection de Silvio Berlusconi.

[image: ] 2002 > Adoption de l’euro.

[image: ] 2003 > Le gouvernement approuve l’envoi de troupes italiennes en Irak aux côtés des Etats-Unis. De nombreuses manifestations contre la guerre se déroulent dans tout le pays.

[image: ] 2005 > La Chambre des députés approuve la ratification de la Constitution européenne à 436 voix contre 28 voix et 5 abstentions.

[image: ] 2006 > Romano Prodi devient le nouveau président du Conseil.

[image: ] 2007 > Gouvernance agitée. Prodi est notamment mis en minorité sur l’Afghanistan et au bord de la démission.

[image: ] 2008 > Dissolution du parlement italien, après la chute du gouvernement de Romano Prodi. La coalition menée par Berlusconi gagne les élections générales d'avril.

[image: ] 2009 > 1er congrès du nouveau parti créé par Berlusconi, rassemblant la droite : le Pdl (Popolo della libertà), qui associe son ancien parti Forza Italia et celui d'extrême droite AN (Alleanza Nazionale).

[image: ] 2010 > Le parti de Berlusconi gagne quatre régions auparavant contrôlées par la gauche lors des élections régionales de mars ; contrairement aux sondages qui l'annonçaient perdant.

[image: ] 2011 > 150 ans de l'Unité italienne. Au référendum de mai, les Italiens se prononcent contre la privatisation de l'eau, contre le nucléaire et contre l'immunité pénale du président du Conseil et de ses ministres. En novembre, suite à la démission de Silvio Berlusconi, Mario Monti devient président du Conseil.

[image: ] 2012 > Suite à l'entrée en récession du pays, la situation économique italienne frôle l'état d'urgence. La troisième économie de la zone euro croule sous une dette publique de 120 % du PIB et le gouvernement de Mario Monti se voit contraint de mettre en place un plan de rigueur sans précédent pour rassurer les marchés.

[image: ] 2013 > Giorgio Napolitano est réélu dans un climat d'instabilité.

[image: ] 22 février 2014 > Matteo Renzi, maire de Florence depuis 2009, devient Premier ministre.

[image: ] 4 janvier 2015 > Mort du très aimé chanteur Pino Daniele.

[image: ] 2016 > Crise des migrants, la situation se détériore à la frontière franco-italienne. Le gouvernement italien hausse le ton face à l'Europe.

[image: ] Mars 2016 > La mairie de Florence signe un arrêté imposant 70 % de produits locaux dans les restaurants de la ville.

[image: ] 24 août 2016 > Un séisme de grande ampleur frappe le centre de l'Italie (régions du Latium, des Marches et de l'Ombrie), faisant près de 250 morts et des dégâts considérables.

[image: ] 16 septembre 2016 > Mort de Carlo Azeglio Ciampi, ancien président de la République italienne entre 1999 et 2006.

[image: ] 2017 > Mesures de sécurité anti-terroristes mises en place à Florence et installation de détecteurs de métaux à l'entrée des principaux musées.

[image: ] Eté 2017 > L'Italie est frappée par une sécheresse historique, Rome rationne l'eau courante dans certaines régions. Immenses dégâts dans le secteur agricole.

[image: ] 22 octobre 2017 > La Vénétie et la Lombardie votent par référendum en faveur de plus d’autonomie.

[image: ] 4 mars 2018 > Elections législatives : victoire des forces anti-européennes.

[image: ] 1er juin 2018 > Formation d'un nouveau gouvernement de coalition Ligue-M5S.

[image: ] 14 août 2018 > Effondrement d'un viaduc autoroutier à Gênes causant la mort de 43 personnes.

[image: ] Courant 2019 > Ouverture prévue de 2 nouvelles lignes de tramway à Florence, la n° 2 reliant l'aéroport au centre-ville et la n° 3 reliant Careggi, au nord, au centre-ville.







La Toscane et l'Ombrie à l'heure étrusque

Difficile de passer un jour le long de la côte toscane sans se rendre compte de l'influence des Etrusques. Bien avant leur présence dans la région, il est compliqué de dater avec précision la présence d'autres groupes ethniques. Il faut attendre 4 000 av. J.-C. pour voir se développer quelques foyers culturels, notamment à Pienza en Toscane. Mais rien de tout cela n'est comparable avec les foyers culturels de haut niveau qui émergent vers 2 000 av. J.-C., un peu partout sur le pourtour méditerranéen. La culture de Remedello s'étend depuis les bords du Tibre jusqu'en Toscane et en Emilie. Elle se caractérisait par la maîtrise du cuivre, dont témoignent l'outillage, l'armement et les parures de l'époque. Vers 1 000 av. J.-C., des hordes d'envahisseurs traversent les cols alpins. Les cultures locales sont peu à peu assimilées, comme celles des Ligures sur la Riviera, ou celle des Villanoviens près de Bologne. L'invasion la plus marquante reste celle des Etrusques, vers 800 av. J.-C.. Par une destruction quasi totale et l'absorption progressive des cultures autochtones, ils créent une culture originale, qui s'étend depuis le Latium jusqu'en Toscane, en Ombrie et à Venise.



Les Etrusques, civilisation avancée

La Toscane correspond plus ou moins à l'ancienne Etrurie telle qu'elle existait au VIIe siècle av. J.-C. En pleine expansion, la région met alors à jour des techniques nouvelles de drainage et d'exploitation des minerais de cuivre et de fer. Un très beau musée évoque ce passé sur l'île d'Elbe. On ne connaît malheureusement que peu de choses concernant leur culture, mais les objets usuels et funéraires, et les vestiges retrouvés, indiquent qu'il s'agit d'un peuple aux croyances complexes qui aime jouir des plaisirs de la vie. La place de la femme est très valorisée dans la société. On sait aussi qu'ils sont d'incomparables artistes dans divers domaines : orfèvrerie, peinture, sculpture… Leur vie est liée à des pratiques rituelles, dont celle des arts divinatoires. Il est communément admis que c'est à partir des Etrusques que l'Italie prend réellement naissance. Les Etrusques résistent à de nombreuses invasions, notamment à celles des Celtes. Ils s'installent à Rome pendant un siècle, et la transforment en véritable ville. Ils y importent leur goût pour les arts et leur culture urbaine, d'où les très importantes campagnes de construction des tarquins, confirmées par l'archéologie. Période de développement monumental, de prospérité également, la royauté étrusque est aussi l'époque de la mise en place des institutions romaines à la base desquelles on trouve un groupe ayant un ancêtre commun, institution qui perdurera après leur départ de la Ville Eternelle. Mais quand leur puissance décline, les Romains les chassent. L'Etrurie sera l'une des premières conquêtes de Rome, et disparaîtra ainsi en 264 av. J.-C.



Instabilité moyenâgeuse



L'ère germanique

La chute de Rome consommée à la fin du Ve siècle, l'ensemble du territoire italien connaît une grande instabilité. La Toscane est occupée par les Lombards et le duché de Tuscia voit le jour. Leur suprématie est contestée par les Carolingiens dans la deuxième moitié du VIIIe siècle. A cette époque, la région prend pour la première fois le nom de Toscane. Lucca en sera la capitale et le restera pendant deux siècles. Entre-temps, le roi de Germanie, Othon Ier, envahit le nord de la péninsule et s'approprie le titre de roi d'Italie (951). Désormais, la domination des empereurs germaniques est installée pour trois siècles. Reste qu'en Toscane, comme à Venise ou Gênes, la suprématie allemande se heurte sans cesse aux volontés d'indépendance des grandes familles romaines. Selon un décret d'Othon Ier, les empereurs se réservent le droit d'intervenir dans les élections pontificales, et de nommer personnellement le souverain pontife. Profitant du renouveau ecclésiastique influencé par Cluny, la papauté conteste puis dénonce catégoriquement ce procédé. En 1075, en interdisant aux laïcs de conférer des évêchés, le fameux pape Grégoire VII déclenche la non moins fameuse querelle des Investitures, qui l'oppose dès lors à l'empereur germanique Henri IV. Ce dernier sera humilié à Canossa (1077) sous peine d'excommunication, devant la comtesse du même nom, alors à la tête de la région de Toscane. Le duché de Toscane est de nouveau indépendant. Plus tard, la comtesse de Canossa (1046-1115) alimente l'instabilité du pays en confiant peu avant sa mort ses terres au Saint-Siège. Florence devient, après Lucca, la nouvelle capitale de la région, mais le Saint-Empire romain germanique entend bien les récupérer. L'unité du duché de Toscane ne survit pas à la disparition de la comtesse Canossa en 1115. La soif d'indépendance s'accentue et gagne chaque cité majeure, d'autant plus qu'un mouvement communal est en train de naître. Florence, Sienne, Pise ou encore Lucca développent leur propre pouvoir politique et commercial, comme bien d'autres villes de la péninsule (Milan, Venise…). Ces villes deviennent de véritables Etats à part entière, dirigés et incarnés par des familles, dont les luttes intestines (en particulier entre Florence et ses voisines Sienne et Lucca, amies des Visconti de Milan), mais aussi leur contribution unique à l'histoire de l'art, deviendront légendaires.



Etre guelfe ou gibelin

Parallèlement à cette lutte entre empereurs et papauté, un climat de guerre civile règne dans chaque cité, et entre cités elles-mêmes. Dans chacune d'elles, partisans de la papauté appelés « guelfes » et partisans de l'empereur, dits « gibelins », se livrent une lutte sans merci, immortalisée par Dante dans La Divine Comédie. C'est ainsi que des villes deviennent des soutiens pour l'un ou l'autre des deux camps. Florence est dominée par les guelfes, Lucca et Pise sont aux mains des gibelins. En 1240, les guelfes chassent les gibelins de Florence, alors devenue la cité-Etat clé de la région. Ces luttes, extrêmement ruineuses pour les vieilles familles marchandes au pouvoir, ont pour résultat l'avènement de nouveaux potentats locaux. Les anciennes élites retournent à leurs affaires commerciales, pendant que des opportunistes, des capitaines et d'autres gens d'armes, se hissent au pouvoir, profitant du climat d'insécurité dans lequel est plongée chaque grande cité. Ainsi, Milan tombe aux mains des Visconti, et en Ombrie, Pérouse dans celles des Baglioni… Instaurant des régimes tyranniques, ils rétablissent l'ordre et donc la prospérité. La plupart d'entre eux sont également de grands mécènes. A Florence, c'est une famille de banquiers, les Médicis, qui parvient au pouvoir et qui va connaître un destin des plus grandioses. Pendant que les rivalités entre guelfes et gibelins se poursuivent dans les principales villes de Toscane et d'Ombrie, la papauté est mise à mal. Affaibli par des guerres menées dans le sud de l'Italie, le Saint-Siège doit dès la fin du XIIIe siècle s'opposer au roi de France. Vaincue, la papauté doit se résoudre à s'exiler de 1308 à 1378 à Avignon, sous la surveillance des rois de France.



La fin du Moyen Age italien

Peu après l'arrivée des Médicis au pouvoir à Florence en 1434, la ville se transforme en une grande place financière européenne, voire la plus grande. Elle deviendra quelques années plus tard le foyer culturel le plus emblématique de la Renaissance. S'étendant territorialement, la cité domine toute la Toscane, dont Pise, alors port maritime de grande importance. Sienne est l'une des rares cités à résister devant l'écrasante et éblouissante domination des Médicis. Elle connaîtra même son heure de gloire au XIVe siècle, en se parant de ses plus beaux monuments. La richesse, le pouvoir et l'influence des Médicis (Medici en italien) prennent naissance dans le commerce et la transformation de la laine, puis de leur action au sein de la guilde des lainiers. Devenus banquiers (possédant jusqu'à dix filiales à Venise, Rome, Naples, Milan, Pise, Genève, Lyon, Avignon, Bruges et Londres) puis politiciens, membres du clergé et nobles, les Médicis donneront trois papes, un grand-duc de Toscane et deux reines de France. Puissante famille florentine issue du Mugello, elle connaît son apogée aux Quattrocento et Cinquecento. Cosimo il Vecchio ou Cosme l'Ancien (1389-1464) a su jouer des principes démocratiques des institutions florentines pour asseoir un système de clientélisme favorable à l'instigation de sa puissance. Il devient d'ailleurs l'homme le plus riche d'Europe à son époque. Ce sont ses considérables ressources financières qui permettent d'investir dans l'architecture, la sculpture, la peinture, mais aussi dans les manuscrits, anciens et récents.




Figures clés des XVe et XVIe siècles


[image: ] Savonarole (Girolamo Savonarola, 1452-1498). Moine dominicain, prieur du couvent San Marco de Florence, Savonarole vouait un culte exalté à la pureté et au dénuement. Il voyait l’Antéchrist dans le néoplatonicisme de la cour de Laurent le Magnifique, et fit plusieurs prédications enflammées sur les risques que prenait le peuple florentin, et sur l’approche de l’Apocalypse. Personnage charismatique, il eut beaucoup d’émules (dont le frère de Botticelli) et divisa les opinions. Lorsque Florence se retrouva sans gouvernement après l’invasion française, il instaura, grâce à l’aide de ses partisans, un régime théocratique, supprimant toutes les fêtes non religieuses, forçant chacun à brûler tous les biens qui pouvaient mettre en danger son âme (certains livres, objets d’art, signes de luxe) sur le bûcher des Vanités. Ses ennemis redoublèrent en nombre lorsqu’il dirigea ses attaques contre le pape. Excommunié, il fut traqué dans son couvent, condamné à mort, pendu puis brûlé. Une plaque commémorative rappelle sa triste fin sur la place de la Seigneurie à Florence.

[image: ] Amerigo Vespucci (1451-1512). Navigateur florentin, Amerigo Vespucci entre tout d’abord au service des Médicis. Responsable de leur succursale bancaire à Lisbonne, il ressent, là, l’appel du large. Pour le compte du roi du Portugal, puis de celui d’Espagne, il se lance dans l’aventure de la découverte maritime. Entre 1499 et 1504, plusieurs expéditions l’amènent sur les côtes de l’Amérique du Sud. C’est à lui que revient pour la première fois de franchir l’équateur et de croiser l’embouchure de l’Amazone. Les résultats de ses voyages ont en son temps pour effet de battre en brèche les connaissances et croyances établies depuis des siècles. C’est à l’Allemand Waldseemüller que revient la paternité de l’utilisation du prénom de Vespucci pour nommer les nouvelles terres que ce dernier avait découvertes. Son épouse Simonetta fut l’égérie de nombreux peintres. On retrouve la beauté de ses traits dans certaines œuvres de Botticelli, et dans un somptueux portrait de Piero di Cosimo.







Dominations étrangères et nouvelles instabilités

Le XVe siècle, qui avait vu l'émergence d'entités politiques indépendantes et économiques fortes, sera suivi par des siècles de domination étrangère et de guerres.



Les Français

Ce cycle invasion-domination commence dès la fin du XVe siècle, en 1494, quand le nord de la péninsule voit surgir les armées du roi de France, Charles VIII, conséquence de ses prétentions sur le royaume de Naples en tant qu'héritier de René d'Anjou. Accueilli favorablement à Florence où il renverse les Médicis avec l'aide de leurs opposants, Charles VIII entre dans Naples en 1495, sans jamais parvenir à contrôler la grande ville du Sud italien.



Les Espagnols

A partir de 1530, la domination habsbourgeoise du Saint-Empire romain germanique dans le nord de la péninsule est totale. Les Médicis retrouvent alors les commandes de Florence. Cosme Ier obtient du pape Pie V le titre de grand-duc de Toscane, en 1569. Son règne est marqué par la consolidation du pouvoir de Florence sur l'ensemble de la région. Sur une échelle plus nationale, en 1559, le traité de Cateau-Cambrésis marque la fin de la présence française dans le nord de l'Italie. Elle laisse la place à la domination espagnole et autrichienne qui va durer jusqu'en 1792. Soumise et meurtrie, l'Italie de la première moitié du XVIe siècle n'en reste pas moins le centre de la vie culturelle, artistique et intellectuelle de l'Europe. Mais, à partir du milieu du XVIe siècle, la domination espagnole, à laquelle s'ajoutent les effets de la Contre-Réforme, vient éteindre le génie italien. Seuls les beaux-arts et la musique sont épargnés. Ces deux formes d'expression sont à l'origine du développement du baroque italien et du succès de ses maîtres, Le Bernin et Borromini, lesquels firent école dans les pays germaniques. Mais la Florence de la Renaissance, capitale des arts, n'est plus… Entre-temps, Rome est devenue le fer de lance de la création. A la mort du grand-duc Cosme Ier, Ferdinand Ier prend les commandes de 1587 à 1609 et la Toscane se montre influente sur la politique européenne. Puis, peu à peu, la Toscane perd de nouveau de son influence et se voit contrainte de laisser aux Espagnols le soin de diriger sa politique étrangère. Conséquence fâcheuse, la Toscane connaît de nombreuses difficultés économiques sous le règne des deux grands ducs suivants : Cosme III (1670-1723) et Gian Gastone (1723-1737).



La Toscane aux Autrichiens

Les XVIIe et XVIIIe siècles apportent à l'Italie de nouvelles destructions lors des grandes guerres européennes qui opposent la France des Bourbons à l'Espagne des Habsbourg. A la mort de Charles II d'Espagne, dernier représentant de la dynastie espagnole des Habsbourg, le nord de la péninsule est le théâtre de nouvelles dévastations dans le cadre de la guerre de Succession d'Espagne. La paix signée au traité d'Utrecht de 1713 donne le trône d'Espagne à Philippe V, petit-fils de Louis XIV. Elle substitue l'hégémonie espagnole par celle des Autrichiens, mais, surtout, renforce le pouvoir de la Savoie qui obtient la Sardaigne en 1720. En Toscane, durant l'année 1737, François III de Lorraine et son épouse, l'impératrice d'Autriche, Marie-Thérèse, mettent fin à la dynastie Médicis. Après un système de régence assurant le pouvoir, le nouveau grand-duc de Toscane autrichien, Léopold, s'installe en personne dans la ville en 1765. Ce dernier, acquis aux idées des Lumières qui se répandent alors en France et en Europe, se révèle un souverain éclairé. Il abolit notamment la peine de mort, relance l'agriculture et met fin aux taxes douanières.



Napoléon Bonaparte et le nouveau royaume d'Etrurie

Conquérant tout d'abord la Savoie dès 1792, les troupes françaises ne pénètrent en Italie du Nord qu'au printemps 1796. Le 18 octobre 1797 est signée la paix de Campo-Formio qui marque la fin de Venise comme Etat. Lucca, modèle de cité-république, connaît le même sort. Le conquérant français place sa propre sœur à la tête de la ville. L'Italie du Nord, alors organisée en républiques libres, voit ces dernières s'agrandir en récupérant les terres des anciens Etats pontificaux. Le consul Bonaparte prend définitivement le grand-duché de Toscane aux Habsbourg en 1801, date de la paix de Lunéville. La Toscane a alors pour nom « royaume d'Etrurie », en souvenir de son passé étrusque. Malgré certaines exactions inévitables en temps de guerre, les Italiens découvrent pour la première fois de leur histoire la liberté sous presque tous ses aspects.



L'unité italienne et la monarchie



L'Italie de 1815 à 1860

Le congrès de Vienne en 1815 marque la fin des guerres napoléoniennes. C'est le retour en Italie de régimes plus ou moins despotiques. Que ce soit dans le sud ou dans le nord, la répression s'abat partout sur les Italiens, aucunement consultés lors du redécoupage de leur péninsule. Cette frustration marque la naissance d'une prise de conscience nationale, très vite relayée par des mouvements qui s'exprimeront à travers l'action de sociétés secrètes, les fameuses carbonari, peuplées d'intellectuels, d'officiers, de magistrats, de tous les représentants de la vie sociale italienne, les masses rurales exceptées. Le premier grand soulèvement italien date de 1831, écho logique des mouvements révolutionnaires de 1830 et plus particulièrement de la révolution parisienne. Mais, une fois de plus, la répression autrichienne s'abat sur les insurgés. L'idée d'une unité nationale fait son chemin, mais la forme qu'elle doit prendre fait l'objet de discordes. Trois courants s'affrontent. Le premier, représenté par l'abbé Gioberti, prône une confédération des principautés italiennes à la tête de laquelle prendrait place le pape. Le deuxième, celui de Giuseppe Mazzini, souhaite la mise en place d'une république unitaire. Le troisième et dernier, enfin, dont les chefs de file sont D'Azeglio et Balbo, rêve également d'une fédération, mais chapeautée par le royaume du Piémont. C'est cette dernière tendance qui l'emportera en 1860, après de nombreux conflits armés. L'unité de l'Italie assurée, Florence devient la capitale, avec Victor-Emmanuel II pour roi. Rome, étant à l'époque toujours occupée par le pape et les forces françaises chargées de le protéger, ne peut être choisie pour accueillir le trône. Ce n'est qu'en 1870, à la suite du retrait des troupes françaises de la ville – guerre franco-prussienne oblige – que Rome est enfin associée au reste de la nation et en devient même la capitale.



La monarchie parlementaire (1870-1915)

L'Unité enfin réalisée, l'Italie prend conscience de son retard économique à l'échelle de l'Europe. En 1892, par exemple, pratiquement la moitié de la population florentine vit dans la pauvreté. La jeune nation perçoit également l'important écart de développement qui sépare le nord industriel du sud, presque exclusivement rural. Sur le plan de la politique intérieure, l'entrée dans le XXe siècle s'accompagne de l'émergence du courant socialiste (30 % des électeurs à Florence au moment de la Première Guerre mondiale). Des dissensions entre réformistes et révolutionnaires (représentés par Mussolini) se font sentir, comme dans le reste de l'opinion publique d'ailleurs, à propos de l'intervention du pays dans la Première Guerre mondiale aux côtés des Alliés, avec lesquels est signé le traité de Londres (avril 1915). Avec cette signature, l'Italie obtient d'importantes concessions territoriales aux dépens des empires autrichien et ottoman.



L'après-guerre

La paix revenue en 1945, le Comité de libération nationale placé à la tête du gouvernement se charge d'organiser des élections et, surtout, un référendum relatif aux institutions du pays et dont le résultat condamne la monarchie. Humbert II, qui était monté sur le trône après l'abdication de son père Victor-Emmanuel III, préfère s'exiler. Après l'adoption d'une nouvelle Constitution, entérinée en 1948 et qui fait une grande place au président du Conseil, chef du gouvernement, véritable détenteur du pouvoir exécutif, la vie politique italienne est principalement marquée par la lutte pour le pouvoir entre quelques grands partis issus de la résistance, comme le Parti communiste (PCI), le Parti socialiste (PSI), le Parti républicain (PRI), les sociaux-démocrates et, enfin, la Démocratie chrétienne (DC), fondée après la Seconde Guerre mondiale, par Alcide de Gasperi, qui bénéficie d'un large écho auprès des Italiens. Marquées par l'entrée de l'Italie dans le pacte de l'Otan, puis dans le projet de la Communauté européenne, les trente années qui suivent l'après-guerre sont surtout caractérisées par l'important développement et le succès de l'économie italienne.



Des « années de plomb » à l'opération « mains propres »

Les années 1970 sont particulièrement agitées et difficiles en Italie. Les « années de plomb », ainsi que les surnommèrent les médias, commencent avec l'autunno caldo (l'automne chaud) de 1969, durant lequel grèves, manifestations et émeutes se succèdent. L'explosion d'une bombe à la Banque de l'Agriculture de Milan en 1969, qui fait une centaine de blessés, marque le début d'un terrorisme aveugle visant à déstabiliser le gouvernement. L'Italie doit faire face à un activisme violent et incontrôlable, auquel prennent part les Brigades rouges d'un côté (qui assassinent le maire de Florence en 1986, Lando Conti) et des groupuscules d'extrême-droite de l'autre dont certains bénéficient de l'appui de certains puissants (on parle même d'un rôle joué par la CIA dans la « stratégie de la tension »).

L'Italie est au bord de la désintégration. Cette confusion sociale et politique trouve son point culminant avec l'assassinat du Premier ministre Aldo Moro en 1978. Celui-ci est enlevé par les Brigades rouges, puis tué, suite au refus du gouvernement de négocier. Au début des années 1990, alors que l'Italie semble ne plus pouvoir être la victime du terrorisme, elle découvre l'ampleur de la mainmise de la mafia sur la vie économique et politique du pays. En 1993, une bombe posée par des parrains explose à la Galerie des Offices de Florence : 5 morts et de nombreuses œuvres détruites. L'opération Mani Pulite (mains propres) est mise en place pour assainir la vie politique et publique. Malgré plusieurs attentats et beaucoup de violence meurtrière (notamment l'assassinat des juges Falcone et Borsellino), les scandales éclatent, les actions frauduleuses des politiciens sont révélées, et la valse des ministres recommence. En 40 ans, 48 gouvernements se sont succédé à la tête du pays…



L'Italie d'aujourd'hui

La fin du XXe et le début du XXIe siècle auront été marqués par la figure de l'illustre et controversé Silvio Berlusconi. Plus récemment, et à l'image d'autres pays, l'Italie s'inscrit dans une logique de rejet des élites politiques traditionnelles et, pour une partie croissante des Italiens, d'exaspération à l'égard de l'Union européenne.



La naissance de Berlusconi

Pour faire face à la montée de la gauche, Silvio Berlusconi, puissant homme d'affaires, fonde, en 1993, Forza Italia. Lors des élections de mars 1994, il gagne la présidence du Conseil et met en place un gouvernement de coalition de centre-droit, Popolo delle libertà. Ce gouvernement ne reste que 7 mois au pouvoir, diminué par des luttes internes et une manifestation géante contre la réforme des retraites. Aux élections législatives de 1996, c'est la victoire du centre-gauche de Romano Prodi, avec la coalition de l'Olivier (L'Ulivo). Mais ce dernier démissionne en octobre 1998 suite à de nombreuses dissensions au sein de sa propre coalition. Trois autres gouvernements de centre-gauche vont se succéder jusqu'aux nouvelles élections de mai 2001, remportées par Berlusconi. Première difficulté : le passage à l'euro, auquel il voue un certain mépris. En outre, la nouvelle politique libérale menée par le gouvernement se heurte au mécontentement d'une partie de la population. Celui-ci trouve son point d'orgue dans les immenses manifestations de février 2002 (plus de 3 millions de personnes), en réponse aux premières mesures d'assouplissement du marché du travail prévues par l'exécutif. Les difficultés économiques et surtout les premiers scandales Berlusconi viennent taper sur les doigts du centre-droit. Il perd alors aux élections provinciales de 2003, aux élections européennes de 2004 et surtout aux élections régionales d'avril 2005, quand la gauche célèbre sa victoire dans 12 des 16 régions.



La résistance Prodi

Suite à cette défaite, Berlusconi démissionne et forme un nouveau gouvernement pour arrêter « l'hémorragie » électorale en vue des élections de 2006. En avril, Romano Prodi, chef de file de l'Unione (coalition de centre-gauche), remporte les élections de justesse et devient le nouveau président du Conseil. A la différence de son prédécesseur, Prodi est un adepte du multilatéralisme. Cet ancien président de la Commission européenne (1999-2004) débute son mandat par l'annonce du retrait des troupes italiennes d'Irak. Reste que depuis les dernières élections parlementaires, le duel à distance que se livrent Silvio Berlusconi et Romano Prodi n'a cessé de se poursuivre. Non seulement ce dernier est parvenu au pouvoir, mais il s'est aussi fendu d'un véritable tour de force politique, avec une victoire lors du référendum de juin 2006, à l'issue duquel 62 % des Italiens ont rejeté une réforme de la Constitution italienne voulue par le gouvernement Berlusconi. En février 2007, le groupe parlementaire de Romano Prodi se retrouve en minorité et présente alors la démission de son gouvernement. Mais finalement, ce dernier regagne la confiance du Parlement quelques jours plus tard, après un vote serré.



« Il Caimano »

Heureusement pour le groupe parlementaire au pouvoir, l'opposition menée par Berlusconi a également été molestée par la justice et les soucis de santé du Cavaliere. En avril 2008, il remporte cependant avec la coalition de droite qu'il dirige les élections générales provoquées par le renversement du gouvernement de Romano Prodi, survenu deux mois plus tôt. Silvio Berlusconi devient alors, pour la troisième fois, président du Conseil des ministres italiens. Mais l'édifice « Silvio » commence à se fissurer. Les scandales se succèdent et culminent avec une nouvelle affaire de mœurs sur mineure : l'affaire « Ruby gate ».

L'Italie est très durement frappée par la crise économique et entre officiellement en récession, ce qui amène le Parlement à voter un plan d'austérité. En novembre 2011, Berlusconi démissionne. C'est l'économiste Mario Monti qui lui succède. Dans la foulée, Giorgio Napolitano le charge de former un nouveau gouvernement.



Le « Professeur » au pouvoir

Malgré la crise, le plan d'austérité et les manifestations contre sa politique de rigueur, Monti parvient à maintenir le cap. « Super Mario », comme le surnomment les journalistes, lance une réforme des retraites en augmentant la durée de cotisation, met en place une politique de lutte contre l'évasion fiscale et demande à l'Eglise de payer une taxe foncière. Certes, l'Italie n'est pas encore sortie d'affaire puisque le taux de chômage reste élevé, mais sa situation économique tend à se stabiliser. Mais l’éternel Berlusconi ne l’entend pas de cette oreille et surprend tout le monde en annonçant sa candidature aux élections législatives de février 2013. Sa coalition de droite est majoritaire au Sénat, mais ne remporte que 122 sièges à la chambre des députés. C'est la coalition de gauche qui arrive en tête, mais sans une majorité au Sénat, le pays plonge dans une crise institutionnelle.



Les mille jours de Matteo Renzi

Giorgio Napolitano, réélu président de la République en 2013, doit faire face à cette crise pour former le nouveau gouvernement. Après 2 mois de dures discussions, un gouvernement de large coalition est annoncé. En février 2014, c’est Matteo Renzi qui devient le nouveau chef du gouvernement italien.

[image: ] 7 réformes majeures en 100 jours. Le gouvernement de Renzi, le plus jeune Premier ministre de l’histoire de l’Italie, se montre incisif et engage des réformes attendues depuis longtemps (baisse des impôts des ménages les plus modestes, nouvelle loi électorale, promotion des femmes à la tête des grands groupes publics italiens...). Seulement Matteo Renzi n’a pas convaincu avec son projet de réforme constitutionnelle qui visait à réduire le pouvoir du Sénat et des régions.

[image: ] Large victoire du « non » au référendum italien. A presque 60 %, les Italiens ont rejeté le 4 décembre 2016 par référendum, la réforme constitutionnelle portée par Renzi, qui, dans la foulée a annoncé sa démission, après avoir passé mille jours à la tête de l'Italie.



L’Italie post-Renzi

En décembre 2016, le président de la République Sergio Mattarella, élu en février 2015, désigne Paolo Gentiloni comme nouveau président du Conseil italien. Le malaise politique reste intense à l'image du fort taux d'abstention des élections municipales de juin 2017, et la situation économique peu avantageuse. De plus, l’Italie continue de s’activer d’arrache-pied pour convaincre ses partenaires européens de lui venir en aide face à l'afflux des migrants.

[image: ] Référendum en Lombardie et Vénétie pour plus d'autonomie. Le 22 octobre 2017, les électeurs lombards et vénitiens ont largement voté « oui » à davantage d'autonomie dans leur région : 95 % pour les premiers, 98 % pour les seconds. Un scrutin à la teinte particulière après le vote d'autodétermination de la Catalogne.



2018, nouveau gouvernement populiste

Le résultat des élections législatives de mars 2018 voit triompher le rejet de l'Union européenne, dans le pays du traité de Rome. Les deux partis arrivés en tête, le Mouvement 5 Etoiles et la Lega, sont tous deux eurosceptiques. Dès lors, depuis le 1er juin 2018, l’Italie dispose d’un nouveau gouvernement placé sous la houlette de Giuseppe Conte et issu de la coalition inédite entre ces deux partis anti-système.

Sur fond de repli identitaire, l'Italie continue de traverser une crise migratoire que Rome doit affronter dans une grande solitude ; près de 700 000 personnes sont arrivées sur les plages du pays depuis 2013. La péninsule italique doit donc faire face à des défis politiques, économiques et sociaux, à commencer par une coalition politique regroupant les extrêmes. L’avenir s’avère actuellement peu lisible.



Politique et économie



Politique



Structure étatique

La Constitution italienne, entrée en vigueur le 27 décembre 1947, définit l’Italie comme « une République démocratique, fondée sur le travail ».

L’Italie est donc une république démocratique parlementaire dont la principale institution politique est le Parlement (Assemblée nationale) se composant de la Chambre des députés (630 membres dont 12 élus parmi les Italiens résidant à l’étranger) et du Sénat (315 sénateurs). Ces deux chambres exercent collectivement la fonction législative. Le Parlement est élu au suffrage universel par les Italiens ayant atteint l’âge de 18 ans et celui de 21 ans pour les sénateurs.

[image: ] Le pouvoir exécutif est confié au président du Conseil et à des ministres qui constituent ensemble le Conseil des ministres. Le président du Conseil dirige la politique générale du gouvernement. Les élections législatives ont lieu tous les 5 ans mais, compte tenu de la situation politique instable dans laquelle l’Italie s’est trouvée depuis l’après-guerre, la majorité parlementaire est très volontiers et souvent rompue, ce qui donne lieu à de nouvelles élections environ tous les 2 ou 3 ans.

[image: ] Le président de la République (Sergio Mattarella depuis le 3 février 2015) est élu tous les 7 ans par le Parlement réuni en séance plénière. Son pouvoir consiste à représenter la Nation. Il n’a que peu d’influence sur la vie politique de l’Etat, même s’il peut dissoudre les deux chambres ou une seule d’entre elles. Cependant, aucun acte du président de la République n’est valable s’il n’est contresigné par les ministres, ce qui a été fait dans le but d’éviter que l’Etat sombre sous le joug d’une dictature personnelle.

[image: ] Au niveau local, l’Italie est divisée en régions, provinces et communes, ayant des pouvoirs et des fonctions qui leur sont propres dans les domaines administratifs, législatifs et fiscaux fixés par la Constitution. Les régions sont au nombre de 21 (Piémont, Val d’Aoste, Lombardie, Trentin-Haut-Adige, Vénétie, Frioul-Vénétie Julienne, Ligurie, Emilie-Romagne, Toscane, Ombrie, Marches, Latium, Abruzzes, Molise, Campanie, Pouilles, Basilicate, Calabre, Sicile, Sardaigne). Un statut spécial d’autonomie a été attribué à la Sicile, à la Sardaigne, au Trentin-Haut-Adige, au Frioul-Vénétie Julienne et au Val d’Aoste.



Partis

La Toscane est l’une des terres historiquement les plus à gauche de l’Italie, et Florence, depuis le lendemain de la Deuxième Guerre mondiale, est traditionnellement une ville de centre-gauche. Cette tendance n'est pas générale à toute la Toscane, même si elle fait partie des régions dites « rouges ». Lucca, par exemple, est réputé être de droite ; Sienne et Livourne, en revanche, sont beaucoup plus à gauche.




Le phénomène M5S


Né en 2005, le Mouvement 5 étoiles (M5S) est à ce jour le premier parti dans les intentions de vote. Il puise ses racines dans la crise des partis traditionnels et lutte contre la « partitocratie » qui a jusqu’ici gouverné l'Italie. Fondé par Beppe Grillo, le M5S peut se définir comme un parti populiste qui dépasse la dimension idéologique traditionnelle gauche-droite.

Lors des élections municipales de 2017, la formation anti-système a réalisé des performances honorables en Toscane, comme à Carrare où son candidat l’emporte avec 65 % des suffrages.







Enjeux actuels

L’Italie a attiré l’attention du monde entier en votant majoritairement pour des partis eurosceptiques et d'extrême droite lors des dernières élections législatives en mars 2018. Après de longues tergiversations avec le chef de l’Etat, la Ligue et le Mouvement 5 étoiles ont finalement trouvé un compromis. Le nouveau ministre de l'Economie, Giovanni Tria, a cependant affirmé que le gouvernement constitué par les anti-systèmes était unanime sur le maintien de l'Italie dans la zone euro. Reste que ce virage politique inquiète Bruxelles...



Économie

L'Italie est caractérisée par les contrastes régionaux importants, entre le Nord très développé, industrialisé et dynamique, le Centre, autour de Rome, dominé par le secteur tertiaire et les fonctions politiques de la capitale, et le Sud, le Mezzogiorno, plus rural et qui souffre d’un taux de chômage élevé. L'autre caractéristique est l’importance des petites et moyennes entreprises, notamment dans le Nord-Est (Vénétie), qui contribuent fortement à la notoriété du savoir-faire italien dans le monde. La Toscane a toujours eu la réputation d’être une riche région, mais ce n’est que depuis les années 1960 qu’est parvenu à émerger une classe moyenne.

[image: ] Florence, centre financier historique de l’Italie. Dès le XIIe siècle, les grandes villes comme Florence se révèlent être d’importants centres de commerce et de futurs modèles économiques pour l’Europe. La puissance et la rivalité des familles régnantes, la fierté et le goût de la parade et du faste, ainsi que la menace permanente de l’autre, poussèrent chaque ville à développer son propre marché pour subvenir à ses besoins. En cela, le modèle de Lucca, enfermé dans ses murs et dont l’ennemi juré était le Florence des Médicis, rappelle celui de la sérénissime République de Venise, place glorieuse du commerce et de l’économie en son temps. Florence et Sienne devinrent ainsi d’incontournables centres financiers. La banque Monte Paschi di Siena témoigne encore de cet âge d’or. L’état d’esprit commerçant et cette soif de réussite économique nourrissent donc depuis longtemps l’esprit toscan. Cependant, aujourd’hui, la Toscane mais aussi l’Ombrie se révèlent moins performantes que les villes du Nord et que Milan en particulier.



Principales ressources

Bien que n’occupant une faible partie de la population active, l’agriculture a son importance dans l’économie toscane, notamment parce que certaines de ses productions sont à haute valeur ajoutée : grands vins, huiles d’olive, truffes et bovins de race chianina, la plus réputée en Italie. On cultive également des céréales, des fruits, des légumes et on élève des porcs (charcuterie réputée), des ovins et des volailles. La pêche est marginale malgré la longueur de la côte.

L’industrie lourde est présente : sidérurgie, chimie, industrie pétrolière, chantiers navals, métallurgie (les Vespa sont fabriquées à Pontedera). La majorité des salariés est cependant employée dans une multitude de PME, qui vont de la traditionnelle industrie textile jusqu’aux hautes technologies. Autrefois riche en fer, la Toscane compte aujourd’hui sur le marbre de Carrare comme principale ressource de son sol.



Place du tourisme

Le tourisme, plus qu’ailleurs, est une industrie de masse à Florence. Il faut le savoir et vraiment le prendre en considération au moment de choisir ses dates de vacances. Des critiques s’élèvent même pour comparer Florence à un parc d’attractions fort connu ! Avec une moyenne de 16 millions de visiteurs par an à Florence et de 47 millions pour l’ensemble de la région, la Toscane est la 3e région touristique d'Italie. Cette région ne demeure pas moins une, voire la destination de rêve pour tout voyageur, que ce soit pour ses richesses culturelles, naturelles, gastronomiques et ses structures d’accueil qui comptent parmi les plus agréables du monde.

L’Ombrie, oubliée pendant longtemps par les guides touristiques, considérée à tort comme parent pauvre de la Toscane, se révèle une destination précieuse, car moins fréquentée, encore vierge, mais pleine de surprises et de richesses insoupçonnées. La région prône une intelligente politique orientée vers le tourisme responsable. Il faut aussi observer que l’Ombrie est l’une des régions qui s’investit le plus en Italie pour organiser des manifestations culturelles et encourager un tourisme de qualité (comme les festivals des Deux Mondes à Spolète, Umbria Jazz à Pérouse). Le conseil régional fait preuve d’un grand dynamisme et désire faire de la cinquième plus petite région d’Italie, une terre d’accueil digne de la réputation de saint François, pouvant rivaliser avec les régions les plus courues de la péninsule.



Enjeux actuels

La Toscane est aujourd’hui la 5e puissance régionale d’Italie, derrière la Lombardie, le Piémont, l’Emilie-Romagne et la Vénétie. Il est important de savoir que, comme l’ensemble des données économiques en Italie, le taux de chômage est marqué par de fortes variations régionales. Dans le nord, où sont concentrées la majorité des grandes entreprises et des centaines de PME, il ne dépasse guère 10 %, alors que dans le Sud il peut atteindre 20 %.

En Toscane et en Ombrie, ce taux est d’environ 10 %, notamment grâce à l’industrie touristique et à un tissu économique compétitif et bien structuré. C’est en effet la fin de la Renaissance qui sonna le glas de la suprématie économique de la région. Jusqu’à la Seconde Guerre mondiale, l’activité principale (60 % de la population active au XIXe siècle) restait l’agriculture. Mais aujourd’hui, seulement 3 % de la population active travaille la terre ! Malgré cela, l’Italie demeure le premier producteur de vin et d’huile d’olive au monde, et la qualité exceptionnelle de ses produits reste l’image de marque de la région.

Même si l’industrie n’a jamais été le fort de la Toscane, 34 % de la population active travaille aujourd’hui dans le secteur de l’industrie principalement légère, alors que l’industrie lourde a toujours été en retrait (hormis à Livourne, dans le nord-ouest ou aux alentours de Florence). L’extraction minière (plomb, cuivre, marbre) et l’exploitation des sources géothermiques restent des activités importantes. L’industrie légère a été une bénédiction dans la période d’après-guerre en compensant la crise du secteur agricole, dépassé par la modernisation de l’époque. Au sortir du désastre de la guerre, l’industrialisation augmenta son activité en 30 ans de 115 %.

Comme à la Renaissance finalement, la mode (Gucci, Dolce & Gabbana, Armani, Versace, Cavalli, Cerruti, Prada, Valentino, Nina Ricci, Ferragamo…), le textile, le cuir et les chaussures, les bijoux, le vêtement… sont redevenus des activités majeures, tout comme la finance. Des familles célèbres sont encore souvent à la tête d’entreprises en excellente santé, à l’image des Strozzi, qui demeurent des banquiers réputés, tout comme les Antinori, maîtres dans le domaine du vin. Les services représentent 63 % de la population active, et le tourisme se révèle être évidemment la valeur sûre de la région toscane.

Le modèle économique de l’Ombrie est fort semblable à celui de la Toscane. De tradition agricole, le travail de la terre n’occupe plus que 5 % de la population active (culture intensive et monoculture) : huile, froment, mais aussi élevage de porcs. La part de l’industrie est de 30 %. La région possède un grand potentiel hydroélectrique, dont le développement est malheureusement en retard par rapport aux autres zones de la péninsule. L’artisanat reste de très grande qualité notamment dans les domaines de la céramique, la broderie ou du fer forgé. Enfin, les services représentent 65 % des activités avec un tourisme en essor.



Population et langues


[image: ]

CAPOLIVERI - Village de Capoliveri, Ile d'Elbe.

© Balate Dorin – Shutterstock.com
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Démographie

L'Italie est peuplée de 60,48 millions d'habitants (ISTAT 2017), d'où une densité de 201 hab./km². Les régions les plus peuplées sont le Lazio, la Lombardie, la Campanie, la Sicile et le Piémont. La Toscane compte aujourd'hui environ 3,7 millions d'habitants avec une densité de 163 hab./km², alors que l'Ombrie, avec 894 760 habitants, affiche une densité de 106 hab./km². En comparaison, la Sardaigne atteint une densité de 69 hab./km² tandis que le Lazio culmine à 330 hab./km².

On considère qu'environ 90 % de la population est urbaine (79 % pour la France). Florence (377 845 hab.), Pérouse (166 134 hab.), le long de l'Arno (où se concentre la majeure partie de la population active) ou la région Nord-Ouest (de Livourne : 159 219 hab. à Pistoia : 90 315 hab.) restent les points d'ancrage principaux de la population.

La distribution sexuelle est assez homogène : 49 % d'hommes pour 51 % de femmes. L'espérance de vie est de 80,1 ans pour les hommes et de 84,7 ans pour les femmes, l'une des plus élevées d'Europe.

[image: ] Chute de la natalité. Pour la première fois depuis 1919, la population de la péninsule a diminué en 2015. Son taux de fécondité est l'un des plus bas du monde, avec 1,37 enfant par femme. Une démographie inquiétante pour le pays le plus âgé du monde après le Japon.

Immigration

Traditionnellement pays d'émigration et ce jusqu'aux années 1960, l'Italie est devenue progressivement une terre d'immigration. La dernière estimation en 2016 établit à 5,054 millions le nombre d'immigrés vivant en Italie, soit 8,3 % de la population totale.

De surcroît, la pression migratoire s’intensifie sur les côtes italiennes ; le pays doit faire face à des vagues d'immigration clandestine, en particulier depuis la crise du monde arabe en 2011. L’Italie, et plus particulièrement l’île de Lampedusa, est aux avant-postes des afflux de migrants en provenance d’Afrique mais désormais aussi d’Irak, Syrie, Libye, Afghanistan... La question de la régularisation se pose donc avec beaucoup d'acuité. Avec un taux de natalité parmi les plus faibles du monde, les questions de renouvellement de la population et, par extension, d'immigration sont fondamentales. La Commission européenne a critiqué plusieurs fois les procédures italiennes et les renvois de bateaux de clandestins en eaux territoriales vers l'Afrique, sans même avoir examiné les demandes d'asile. En avril 2011, suite au Printemps arabe en Afrique du Nord et à l'afflux de migrants tunisiens sur l'île de Lampedusa, l'Italie avait demandé lors du Conseil européen une répartition des migrants vers d'autres pays de l'Union ; demande refusée au prétexte qu'un pays de 60 millions d'habitants était largement capable de gérer l'afflux de 20 000 personnes. L'Italie payait ainsi son isolement volontaire en matière de politique migratoire et ne manqua pas de critiquer le manque de solidarité européenne. Aujourd'hui, l'Italie ne s'estime toujours pas assez soutenue par l'UE pour faire face à l'afflux de migrants, mais les Etats membres peinent à s'entendre sur la répartition des vagues successives de migrants.

Langue

Charles Quint disait : « On parle à Dieu en espagnol, aux hommes en français, aux chevaux en allemand, et aux femmes en italien ! » Comme idiome littéraire, l'italien n'apparaît pas avant le XIIe siècle. C'est la plus tardive des langues romanes. Seul le latin était alors utilisé. L'aristocratie préférait même parler le provençal ou le français. Pourtant, peu à peu, s'est constituée et formalisée une langue, grâce à des auteurs tels que Dante, Boccace ou Pétrarque. Ceux-ci utilisaient le dialecte toscan. Cette évolution fut progressive, puisque, à la fin du XIIIe siècle, Marco Polo écrivait son très célèbre Il Milione en franco-vénitien… Les progrès du toscan seront soutenus par Bembo en Vénétie et par les poètes du XVIe siècle, même si les différents dialectes ont façonné de manière décisive le visage et le caractère des régions. En fonction de son histoire – son unification récente – et des différentes influences qu'elle a subies, chaque région, chaque province, voire chaque ville a son propre dialecte, plus ou moins encore utilisé de nos jours. Ces langues ont une base commune de latin et de grec, qui s'est tout d'abord mêlée aux langues préexistantes, puis enrichie d'emprunts aux différents envahisseurs barbares. Suite à l'Unité italienne, il a bien fallu harmoniser tout cela. Parmi toutes les langues du pays, le toscan s'est donc imposé comme base de l'italien actuel.

Mais pourquoi est-ce le toscan qui s'est imposé comme langue, alors que l'Unité avait plutôt mis en valeur le Piémont ? Comme dit précédemment, la littérature avait déjà imposé le toscan grâce à ses trois grands auteurs, piliers de la littérature italienne : Dante, Pétrarque et Boccace. Mais c'est surtout pendant la Renaissance que cette langue s'affirme, grâce au rôle de Florence et à ses multiples échanges avec la plupart des régions italiennes.




Petit lexique de base



	Bonjour
	Buongiorno
	Déjeuner/dîner
	Pranzo/cena



	Bonsoir

	Buonasera
	Accompagnements

	Contorni



	Bonne nuit

	Buona notte
	Couvert

	Coperto



	Merci

	Grazie
	Pain

	Pane



	Je ne comprends pas

	Non capisco
	Eau minérale/gazeuse

	Acqua minerale/frizzante



	Je cherche

	Cerco
	Sanglier

	Cinghiale



	Je voudrais

	Vorrei
	Porc/cochon

	Maiale



	Quand ? 

	Quando ?
	Lard

	Pancetta



	Combien ? 

	Quanto ?
	Jambon cuit/cru

	Prosciutto cotto/crudo



	Billet

	Biglietto
	Artichauts

	Carciofi



	Prix

	Prezzo
	Chou noir de Toscane

	Cavolo nero



	Ouvert/fermé

	Aperto/chiuso
	Champignons

	Funghi



	Interdit

	Vietato
	L'addition s'il vous plaît ! 

	Il conto per favore !
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